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Préface 

 

Les profils nationaux des cultures sont produits par le Programme de lutte antiparasitaire d’Agriculture et 

Agroalimentaire Canada (AAC). Ces documents fournissent des renseignements de base sur les pratiques culturales 

et les moyens de lutte dirigée et présentent les besoins en matière de lutte antiparasitaire ainsi que les problèmes 

auxquels les producteurs sont confrontés. Les renseignements contenus dans les profils de culture sont recueillis au 

moyen de vastes consultations auprès des intervenants.  

 

 Les renseignements sur les pesticides et les techniques de lutte sont uniquement fournis à titre 

d’information. On ne saurait y voir une approbation de l’un ou l’autre des pesticides ou des techniques de lutte 

discutés. Les noms commerciaux, qui peuvent être mentionnés, visent à faciliter, pour le lecteur, l’identification des 

produits d’usage général. Leur mention ne signifie aucunement que les auteurs ou les organismes ayant parrainé la 

présente publication les approuvent. 

 

 Pour obtenir de plus amples renseignements sur la culture, le lecteur est invité à consulter les guides de 

production publiés par les provinces et les sites Web des ministères provinciaux qui sont énumérés à la rubrique 

Ressources à la fin du présent document. 

 

 Aucun effort n’a été épargné pour assurer le caractère complet et l’exactitude des renseignements trouvés 

dans la publication. Agriculture et Agroalimentaire Canada n’assume cependant aucune responsabilité pour les 

erreurs, les omissions ou les affirmations, explicites ou implicites, contenues dans toute communication écrite ou 

orale, reliée à la publication. Les erreurs signalées aux auteurs seront corrigées dans les mises à jour ultérieures. 

 

 Agriculture et Agroalimentaire Canada tient à remercier les spécialistes des cultures provinciaux, les 

spécialistes du secteur et les producteurs pour leur aide précieuse à la collecte d’informations pour la présente 

publication. 

 

 

Pour toute question sur le profil de la culture, veuillez communiquer avec le : 

 

Coordinateur des profils de cultures 

Centre de la lutte antiparasitaire 

Agriculture et Agroalimentaire Canada 

960, avenue Carling, édifice 57 

Ottawa (Ontario) Canada K1A 0C6 

 

aafc.pmcinfo-clainfo.aac@canada.ca  

  

http://www.agr.gc.ca/index_f.php
http://www.agr.gc.ca/index_f.php
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Profil de la culture du blé de printemps au 

Canada 

 

Les différentes espèces de blé (Triticum spp.) sont des graminées de la famille des 

Poaceae qui sont cultivées pour leurs graines. Le blé tendre ou blé panifiable (Triticum aestivum) 

et le blé dur (Triticum turgidum ssp. durum) sont les principaux blés cultivés au Canada. Les blés 

peuvent être divisés en deux types principaux, le blé de printemps et le blé d’automne selon la 

saison au cours de laquelle ils sont cultivés. Les blés de printemps se sèment au printemps et se 

récoltent à l’automne, alors que les blés d’automne se sèment à l’automne et se récoltent à l’été 

ou au début de l’automne suivant. Les blés durs sont des blés de printemps. Le présent profil de 

culture porte sur le blé de printemps. 

Le blé de printemps (Triticum aestivum et T. turgidum ssp. durum) est une culture 

emblématique du Canada. Il a d’abord été cultivé par les colons de l’Est du Canada et du 

Haut-Canada, puis par les premiers fermiers des Prairies canadiennes – ouvrant ainsi les régions 

agricoles du Canada dans les années 1800.  De nos jours, le blé demeure l’une des cultures les 

plus importantes au pays, étant semé sur environ 8,9 millions d’hectares (y compris le blé dur). 

La Commission canadienne des grains classifie toutes les variétés de blé de printemps qui 

sont cultivées au Canada en fonction de leur teneur en protéines, de leur qualité meunière, de la 

couleur des grains et d’autres caractéristiques https://www.grainscanada.gc.ca/ .  Les producteurs 

canadiens cultivent plus de 175 variétés de blé, réparties en douze classes de blé de printemps. 

Comme les caractéristiques variétales déterminent les utilisations finales des blés, l’attribution 

d’une classe à une variété en facilite la mise en marché et la vente pour des utilisations 

particulières et offre la garantie que la qualité des lots de grain expédiés répondra aux besoins 

des utilisateurs finals. 

Le blé est un aliment de base qui est consommé partout au Canada et dans près de 

125 autres pays. Le blé est utilisé en alimentation humaine sous diverses formes, étant 

transformé en farine, en pain, en pâtes alimentaires et en produits de boulangerie. Le blé est aussi 

utilisé comme grains de provende pour nourrir les animaux. Les blés à faible teneur en protéines 

(gluten) nommés « blés tendres » sont utilisés pour la fabrication de biscuits, de gâteaux et de 

pâtisseries. Quant aux blés à teneur élevée en gluten, ils sont nommés « blés durs ». Le gluten est 

une protéine qui confère une élasticité aux pâtes, une propriété souhaitable en panification. Avec 

leur teneur élevée en protéines, les blés durs se prêtent très bien à la fabrication de semoules qui 

sont utilisées dans la confection de pâtes et de couscous. Certaines variétés de blé à teneur élevée 

en amidon et à faible teneur en protéines qui ne répondent pas aux exigences qualitatives des 

classes de blé de mouture sont utilisées en alimentation animale ou pour la production d’éthanol.  

Le blé est originaire d’Asie du Sud-Ouest, aux confins de l’Iran, de l’Irak, de la Syrie et 

de la Turquie. Des croisements naturels entre des graminées, puis des sélections effectuées par 

l’homme ont donné naissance au blé moderne. Puis la culture du blé s’est répandue en Europe, 

en Asie et en Afrique.  

https://www.grainscanada.gc.ca/
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Le blé a probablement été introduit au Canada à Port-Royal (Nouvelle-Écosse) en 1605 

par des colons européens. Aux XVIIe et XVIIIe siècles, les colons de l’Est du Canada ont cultivé 

le blé pour assurer leur subsistance. De 1800 à 1860, le blé était une culture prédominante en 

Ontario (Haut-Canada) et il était exporté au Bas-Canada (Québec) et en Grande-Bretagne. Le blé 

a été introduit dans l’Ouest canadien en 1812 par les colons de Selkirk, colonie située sur la 

rivière Rouge (principalement au Manitoba). Des variétés européennes de blé de printemps et de 

blé d’automne ont été cultivées dans les Prairies tout au long du 19e siècle sans trop de succès en 

raison des hivers rigoureux, de la courte saison de végétation et de la faible rusticité des variétés 

disponibles. Tout au long du XIXe et au début du XXe siècle, le développement de l’agriculture 

dans l’Ouest a encouragé l’essor de la culture du blé. En 1909, Agriculture et Agroalimentaire 

Canada lance le cultivar « Marquis » qui offre un rendement supérieur à celui des autres variétés 

de blé disponibles à l’époque. Ce cultivar de blé de force roux de printemps a été utilisé dans 

l’industrie comme norme de référence jusqu’en 1988. La grande qualité du blé Marquis a 

contribué à établir la réputation du Canada comme étant un fournisseur fiable de blé de grande 

qualité. Le lecteur trouvera l’histoire détaillée de la production de blé au Canada sur le site 

suivant : https://www.thecanadianencyclopedia.ca/fr/article/histoire-de-lagriculture. 

 

Production végétale 

Aperçu du secteur 

Le blé de printemps est la principale culture au Canada avec une production de 20,7 

millions de tonnes métriques en 2016.  La valeur brute de la production totale de blé au Canada, 

incluant à la fois le blé de printemps, les blés classés de force et le blé d’hiver a atteint 7,045 

milliards de dollars en 2016 (FAOSTAT - http://www.fao.org/faostat/fr/#data/QV . L’industrie 

du blé au Canada applique des standards de qualité ou de classement par catégorie qui sont 

reconnus à l’échelle mondiale. Le Canada est le plus gros producteur de blé pour la farine à haute 

teneur en protéines et son blé roux de printemps de l’Ouest (CWRS) est reconnu comme un blé 

supérieur pour la production de pain et de pâtes alimentaires.  

 

 

 

 

 

 

 

 

https://www.thecanadianencyclopedia.ca/fr/article/histoire-de-lagriculture
http://www.fao.org/faostat/fr/#data/QV
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Tableau 1. Renseignements généraux sur la production, 2016 

Production 

canadienne1 

Tous les blés4 
Tous les blés 

excluant blé dur 
Blé de printemps  Blé dur 

32 139 900 tonnes 

métriques 

24 378 000 tonnes 

métriques 

20 705 200 tonnes 

métriques 

 7 761 800 tonnes 

métriques 

 9 624 800 hectares 

(ensemencée) 

7 156 000 hectares 

(ensemencée) 

6 422 500 superficie 

ensemencée 

(hectares) 

2 469 200 hectares 

(ensemencée) 

Valeur brute de la 

production2 
7,1 G$ -   - -  

Utilisation intérieure 

totale3 

10 416,000 tonnes 

métriques 

7 905 000 tonnes 

métriques 
-  

2 511 000 tonnes 

métriques 

Exportations3 
20 155,000 tonnes 

métriques 

15 621 000 tonnes 

métriques 
-  

4 534 000 tonnes 

métriques 

Importations3 
110 000 tonnes 

métriques 

99 000 tonnes 

métriques 
 - 

11 000 tonnes 

métriques 

1Statistique Canada. Tableau 32-10-0359-01 (anciennement CANSIM 001-0017) - Estimation de la superficie, du 

rendement, de la production, du prix moyen à la ferme et de la valeur totale à la ferme des principales grandes 

cultures, en unités métriques et impériales, annuelle, CANSIM (base de données) (site consulté le 28 février 2019). 

2Organisation des Nations Unies pour l'alimentation et l'agriculture. Valeur de la Production Agricole 

www.fao.org/faostat/fr/#data/QV  
3Agriculture et Agroalimentaire Canada. Canada: Perspectives des principales grandes cultures (19 octobre 2018) 

4 Tous les blés incluent : blé dur, blé de printemps et blé d’automne. 

 

Régions productrices 

Le blé est cultivé dans presque toutes les provinces du Canada, mais les grandes régions 

productrices sont situées dans les Prairies. En 2016, 97 % de la superficie nationale en blé de 

printemps se trouvait en Saskatchewan, en Alberta et en Manitoba, ces provinces des Prairies 

représentant respectivement 43 %, 36 % et 13 % de la superficie globale ensemencée. La 

répartition de la production nationale est présentée au tableau 2. La répartition de la production 

nationale est présentée au tableau 2. 
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Tableau 2. Répartition de la production du blé de printemps au Canada, 20161 

Régions de production 

Blé de printemps 

superficie 

ensemencée 

(hectares) (%) 

Blé dur  

(hectares) (%) 

Blé d'automne  

(ensemencés à 

l'automne)(hectares) 

(%) 

Tous les blés  

(hectares) (%) 

Colombie-Britannique 40 900 (<1%) - - 40 900 (<1%) 

Alberta 2 318 300 (36%) 445 800 (18%) 78 500 (11%) 2 842 600 (29%) 

Saskatchewan 2 780 200 (43%) 2 023 400 (81%) 101 200 (14%) 4 904 800 (51%) 

Manitoba 1 143 700 (18%) - 66 800 (9%) 1 210 500 (13%) 

Provinces des prairies 6 242 200 (97%) 2 469 200 (100%) 246 500 (34%) 8 957 900 (93%) 

Ontario  48 800 (1%) - 459 800 (63%) 508 600 (5%) 

Québec 76 000 (1.1%) - 19 800 (3%) 95 800 (1%) 

Nouveau-Brunswick 3 800 (<1%) - - 3 800 (<1%) 

Nouvelle-Écosse - - 3 200 (<1%) 3 200 (<1%) 

Île-du-Prince-Édouard 10 800 (<1%) - 3 800 (<1%) 14 600 (<1%) 

Provinces maritimes 14 600 (<1%) - 7 000 (1%) 21 600 (<1%) 

Terre-Neuve-et-Labrador - - - - 

Canada 6 422 500 2 469 200 733 100 9 624 800 

1Statistique Canada. Tableau 32-10-0359-01 Estimation de la superficie, du rendement, de la  production, du prix moyen à la 

ferme et de la valeur totale à la ferme des principales grandes cultures, en unités métriques et impériales (site consulté le 28 

février 2019). 
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Zones des essais au champ des cultures principales et des cultures à 
surface réduite en Amérique du Nord 

Les zones des essais au champ des cultures principales et des cultures à surface réduite 

(figure 1) ont été créées à la suite de consultations auprès des intervenants et sont utilisées par 

l’Agence de réglementation de la lutte antiparasitaire (ARLA), au Canada, et par 

l’Environmental Protection Agency (EPA), aux États-Unis, afin de déterminer dans quelles 

régions il y a lieu de mener des essais sur les résidus chimiques dans les champs cultivés à 

l’appui de l’homologation de nouveaux usages des pesticides. Les zones sont délimitées en 

fonction d’un certain nombre de paramètres, dont le type de sol et le climat, mais elles ne 

correspondent pas aux zones de rusticité des plantes. Pour obtenir de plus amples 

renseignements, consulter la directive d’homologation DIR2010-05 de l’ARLA intitulée 

« Révisions apportées aux exigences en matière d’essais sur les résidus chimiques dans des 

cultures au champ » www.hc-sc.gc.ca/cps-spc/pubs/pest/_pol-guide/dir2010-05/index-fra.php . 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

http://www.hc-sc.gc.ca/cps-spc/pubs/pest/_pol-guide/dir2010-05/index-fra.php
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Figure 1. Zones des essais au champ des cultures principales et des cultures à surface 

réduite en Amérique du Nord1 

 

1 Produit par : Analyses spatiales et applications géomatiques, Division de l’agriculture, Statistique Canada, 

février 2001. 
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Pratiques culturales 

Dans les Prairies, le blé de printemps s’insère généralement dans des rotations culturales 

diversifiées qui comprennent du canola, des légumineuses à grains (par exemple les haricots 

secs, les pois chiches, les pois fourragers ou les lentilles) et d’autres céréales (par ex. l’orge, le 

seigle ou l’avoine). La culture du blé de printemps se fait généralement par la méthode du semis 

direct dans les Prairies.  

À l’extérieur des Prairies, le blé de printemps se cultive généralement au moyen de 

techniques classiques de travail du sol. Dans les régions centrales du pays et l’Atlantique 

Canada, sa culture s’insère dans diverses rotations culturales, notamment avec des céréales à 

paille et des plantes oléagineuses, avec des plantes fourragères, dans une rotation avec du maïs et 

du soya, et aussi avec des pommes de terre et des légumes.  

 Le blé de printemps se prête à la culture dans un large éventail de conditions, pouvant 

être cultivée sur différents types de sol, allant du loam sableux bien drainé au sol lourd argileux. 

Il performe mieux dans les champs qui n’étaient pas cultivés en blé l’année précédente. Le choix 

des variétés se fait en fonction de la classe de blé désirée, de la zone climatique de la région et 

d’autres facteurs agronomiques. Le blé est semé dès que possible au printemps pour maximiser 

son potentiel de rendement. Un semis hâtif permet de tirer profit de l’eau disponible dans le sol 

au printemps et de l’allongement des jours, en plus d’éviter le temps chaud et sec du milieu de 

l’été qui sont des conditions stressantes pour la culture. Le taux de semis optimal varie selon la 

classe de blé cultivée, les caractéristiques de la semence (calibre, taux de germination) et les 

réserves d’eau disponibles dans le sol. Un taux de semis plus élevé donne une densité plus élevée 

de plantes qi se traduit par une réduction du tallage et par une meilleure uniformité de la 

floraison et de la maturation, en plus d’accroître le potentiel du rendement. Par contre, un 

peuplement plus dense comporte plus de risques de verse et de maladies.  

Les engrais sont appliqués en bandes sous la surface du sol, ce qui donne à la culture un 

accès privilégié aux éléments nutritifs dont les doses sont déterminées d’après les résultats 

d’analyses de sol. Les teneurs en azote disponible dans le sol ont des incidences sur le rendement 

et sur la teneur en protéines du blé.  

Le blé peut être coupé et andainé lorsque les grains ont atteint un taux d’humidité de 

35 % ou moins ou il peut être récolté directement à la moissonneuse-batteuse lorsque les grains 

ont atteint un taux d’humidité de 14 %. Les grains se conservent à un taux d’humidité de 14,5 %.  
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Tableau 3. Calendrier de production et de lutte antiparasitaire du blé de printemps au 

Canada 

PÉRIODE DE 

L’ANNÉE  
ACTIVITÉ ACTION 

Hiver  

(Novembre à la 

fin Mars) 

Planification Planifier les cultures; s’approvisionner en semences 

Avril 

Lutte contre les 

mauvaises 

herbes  

Calibrer le pulvérisateur 

Soins des plantes 
Préparer la semence et les engrais en vue du semis;  

calibrer le semoir 

Soins du sol Faire analyser les sols 

Mai 

Lutte contre les 

mauvaises 

herbes 

Appliquer un herbicide en pré-semis ou passer le cultivateur avant le 

semis pour lutter contre les mauvaises herbes 

Soins des plantes Semis 

Soins du sol Fertiliser selon les résultats des analyses de sol  

Juin 

Lutte contre les 

mauvaises 

herbes 

Dépister les mauvaises herbes dans les champs; appliquer un herbicide 

au besoin 

Juillet 

Soins des plantes Surveiller le développement de la culture 

Lutte contre les 

maladies  
Dépister les maladies dans les champs; appliquer un fongicide au besoin 

Lutte contre les 

insectes 
Dépister les insectes dans les champs; appliquer un insecticide au besoin 

Août 

Soins des plantes Surveiller la mise à graine pour estimer le rendement potentiel 

Lutte contre les 

maladies 

Poursuivre le dépistage des maladies dans les champs; appliquer un 

fongicide au besoin 

Lutte contre les 

mauvaises 

herbes 

Dépister les mauvaises herbes vivaces dans les champs. Appliquer un 

herbicide avant récolte au besoin 

Septembre 
Soins des plantes  Récolter à 75 pour cent des grains à maturité 

Soins du sol Herser les champs après la récolte pour enfouir les résidus 

Octobre 

Soins du sol Faire analyser les sols 

Lutte contre les 

mauvaises 

herbes 

Dépister les mauvaises dans les champs; appliquer un herbicide au 

besoin 
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Facteurs abiotiques limitant la production 

 

Humidité 

Le blé a besoin de conditions d’humidité adéquates tout au long de son développement 

pour donner un rendement maximal. Un manque d’eau durant les périodes critiques de 

développement du blé peut ralentir la croissance des plants et le tallage, provoquer l’avortement 

de fleurs et nuire au remplissage des grains. Un semis hâtif à une profondeur adéquate favorise 

une utilisation efficace des réserves d’eau du sol et un bon développement de la culture avant la 

survenue du temps chaud et sec de l’été. La technique du semis direct permet de réduire le taux 

d’évaporation et de conserver plus d’humidité dans le sol. Dans les régions où se pratique 

l’irrigation, une gestion adéquate des arrosages en fonction des éléments nutritifs et des réserves 

hydriques disponibles assurera une réponse de rendement maximal. 

 

Gels d’automne 

Un gel automnal peut réduire le rendement et la qualité des grains dans les champs de blé 

de printemps qui sont encore immatures. L’importance des dégâts dépendra du degré de maturité 

de la culture et de la gravité du gel. Les grains touchés peuvent ne présenter aucun dommage 

visible, ou afficher un son endommagé ou avoir des grains complètement ratatinés. Les grains de 

semence endommagés par le gel produiront des semis moins vigoureux qui seront plus 

vulnérables aux maladies des semis et ces plantes seront moins aptes à concurrencer les 

mauvaises herbes pendant toute la saison de végétation. 

 

Verse 

La verse s’entend d’un affaissement de la culture au sol avant qu’elle ne soit récoltée. 

Elle résulte d’une combinaison de caractéristiques physiques de la plante et des conditions 

météorologiques au champ, comme le vent, les fortes pluies ou la grêle). Les cultivars aux tiges 

hautes ou faibles sont plus sujets à la verse que les cultivars à tiges plus courtes ou semi-nains 

dont la paille est plus dure. Selon la variété, des facteurs aggravants comme les fortes doses 

d’azote, les conditions d’humidité et la densité du peuplement dense peuvent rendre la verse plus 

grave. La verse survient le plus souvent au début de la saison. À ce moment-là, les tiges touchées 

forment des « coudes » au niveau des nœuds inférieurs et reprennent leur croissance verticale. La 

verse qui se produit plus tard en saison brise les tiges qui ont tendance à être plus cassantes 

durant cette période. 

La verse nuit au remplissage des grains et retarde la maturation des plantes, et elle peut 

occasionner des pertes de rendement considérables. La présence de grains verts et immatures 

dans la culture au moment de la récolte peut ralentir l’avancée de la moissonneuse-batteuse et, 
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par conséquent, augmenter les coûts de battage. Les risques de verse peuvent être réduits par la 

sélection de cultivars semi-nains (bien adaptés à une région) et par un semis effectué 

conformément aux recommandations d’espacement et de profondeur. 

 

Taches foliaires d’origine physiologique 

Les variétés de blé ont différentes susceptibilités aux taches foliaires d’origine 

physiologique, néanmoins cette condition affecte plus fréquemment le blé d’automne. Les 

premiers symptômes sont l’apparition de petites pustules jaunes (chlorotiques) d’un à trois 

millimètres de diamètre sur les feuilles supérieures, avec l’apparition d’un point central de 

couleur brun foncé. Ces taches foliaires sont souvent confondues avec les maladies de taches 

foliaires incluant la tache helminthosporienne, la tache causée par le Stagonospora ou la tache 

septorienne.  

Les taches foliaires physiologiques découlent d’interactions entre des facteurs génétiques 

et certaines conditions environnementales au cours de la saison de croissance.  Une faible teneur 

en chlore dans le sol semble être un facteur contributif. Ces taches apparaissent souvent après des 

périodes nuageuses prolongées entrecoupées de quelques journées ensoleillées.  
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Maladies 

 

Principaux enjeux 

 Il faut trouver des solutions de rechange aux fongicides à base de triazoles pour faciliter 

la gestion de la résistance à l’égard de la fusariose de l’épi. 

 

 Il faut proposer des approches intégrées aux producteurs afin qu’ils puissent contrôler 

plus méthodiquement et efficacement les maladies. 

 

 Il faudrait proposer d’autres options de cultures aux producteurs comme moyen de lutte 

contre les maladies dans une perspective de meilleure rentabilité, d’insertion dans les 

systèmes de cultures existants des producteurs et qui rendent la rotation culturale plus 

attrayante au plan économique.  
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Tableau 4. Présence des maladies dans la production du blé de printemps au Canada1,2 

Maladie  Alberta Saskatchewan Manitoba 

Fontes des semis, piétins       

Fonte des semis, piétin commun, taches 

helminthosporiennes       

Taches bronzées       

Taches septoriennes/ stagonosporose 

(moucheture)       

Rouille des tiges (rouille noir)       

Rouille des feuilles (rouille brune       

Rouille jaune       

Ergot       

Fusariose de l'épi       

Présence annuelle généralisée avec forte pression du parasite. 

Présence annuelle généralisée avec pression modérée du parasite OU présence annuelle localisée avec forte 

pression OU présence sporadique généralisée avec forte pression. 

Présence annuelle généralisée avec faible pression du parasite OU présence sporadique généralisée avec pression 

modérée OU présence sporadique localisée avec forte pression. 

Présence annuelle localisée avec pression faible à modérée du parasite OU présence sporadique généralisée avec 

faible pression OU présence sporadique localisée avec pression faible à modérée OU le parasite n'est pas 

préoccupant. 

Le parasite est présent et préoccupant, cependant on connaît peu sur sa distribution, sa fréquence et son importance. 

Parasite non présent. 

Aucune donnée obtenue. 

1Source: Les intervenants dans les provinces productrices de blé de printemps (Alberta, Saskatchewan et 

Manitoba); les données correspondent aux années de production 2016, 2015 et 2014. 

2Veuillez vous reporter à l'Annexe 1 pour obtenir des explications détaillées sur le codage couleur des données. 

 

 

 

 



 

13 

 

Tableau 5. Moyens de lutte adoptés contre les maladies du blé de printemps au Canada1 

Pratique / Organisme nuisible 
Fontes des 

semis 

Taches 

foliaires 
Rouilles 

Fusariose 

de l'épi 

P
ro

p
h

y
la

x
ie

 

Sélection de variétés ou utilisation de variétés résistantes ou tolérantes         

Ajustement de la date de semis ou de récolte         

Rotation avec des cultures non hôtes         

Sélection de l'emplacement de la culture         
Optimisation de la fertilisation pour favoriser une croissance équilibrée et réduire 

le stress de la culture          

Limitation des dommages mécaniques et causés par les insectes pour réduire les 

sites d'infection         
Utilisation de matériel de multiplication exempt de maladies (graines, boutures ou 

plantes à transplanter)         

P
ré

v
en

ti
o

n
 

Désinfection de l'équipement         

Gestion du couvert végétal (éclaircissement, taille, espacement des rangs ou des 

plants, etc.)         

Ajustement de la profondeur de semis ou de plantation         
Gestion de l'irrigation (moment et durée de l'irrigation, quantité d'eau) pour 

réduire les périodes d'infection des maladies et gérer la croissance des plantes         

Gestion de l'humidité du sol (amélioration du drainage, culture sur planches 

surélevées, renchaussage, semis sur buttes ou billons, etc.)         

Élimination ou gestion des résidus de culture en fin de saison ou avant le semis         

Taille ou élimination du matériel infecté tout au long de la saison de croissance         

Élimination des autres hôtes (mauvaises herbes / plantes spontanées /plantes 

sauvages) dans le champs et à proximité         

…suite 
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Tableau 5. Moyens de lutte adoptés contre les maladies du blé de printemps au Canada1 (suite) 

Pratique / Organisme nuisible 
Fontes des 

semis 

Taches 

foliaires 
Rouilles 

Fusariose 

de l'épi 

S
u

rv
ei

ll
a
n

ce
 

Dépistage et piégeage de spores         

Tenue de dossier des suivis de maladies         

Dépistage de pathogènes par analyses de sol          

Lectures météorologiques pour la prédiction de maladies         

Utilisation de technologies agricoles de précision (GPS, SIG) pour la collecte de 

données et la cartographie des maladies         

A
id

es
 à

 l
a
 d

éc
is

io
n

 Seuil d'intervention économique         

Utilisation d'un modèle de prédiction comme aide à la prise de décision de traiter 
        

Recommandation d'un conseiller agricole ou bulletin d'aide technique         

Décision de traiter fondée sur l'observation des symptômes de maladie         

Utilisation d'instruments électroniques portatifs dans les champs pour 

l'identification de pathogènes ou de maladies ou pour la gestion de données         

…suite 
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Tableau 5. Moyens de lutte adoptés contre les maladies du blé de printemps au Canada1 (suite) 

Pratique / Organisme nuisible 
Fontes des 

semis 

Taches 

foliaires 
Rouilles 

Fusariose 

de l'épi 

In
te

rv
en

ti
o
n

 

Utilisation de produits à divers modes d'action pour gérer le développement 

de résistance         

Incorporation au sol d'amendements et d'engrais verts qui ont des propriétés 

biofumigantes afin de réduire les populations de pathogènes         

Biopesticides (pesticides microbiens et non conventionnels)         

Entreposage en atmosphère contrôlée         

Applications ciblées de pesticides (en bandes, traitements localisés,  

pulvérisateurs à débit variable, etc.)         

Sélection de pesticides épargnant les insectes auxiliaires, les pollinisateurs et 

les autres organismes non ciblés         

Cette pratique est utilisée pour lutter contre ce ravageur dans la province 

Cette pratique n'est pas utilisée par les producteurs pour lutter contre ce ravageur dans cette province 

Cette pratique ne s'applique pas ou n'est pas pertinente à ce ravageur dans cette province 

Les informations concernant la pratique de lutte contre ce ravageur sont inconnues 
1Source: Les intervenants dans les provinces productrices de blé de printemps (Alberta, Saskatchewan et Manitoba); les données correspondent aux années de 

production 2016, 2015 et 2014. 
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Fusariose de l’épi (Fusarium graminearum et Fusarium spp.) 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommage : La fusariose de l’épi fait dépérir les fleurons et entrave le remplissage des grains, 

entraînant ainsi des pertes de rendement. En outre, la fusariose réduit le taux de germination 

des semences et la qualité meunière des grains, ce qui cause de graves problèmes au moment 

de la commercialisation de la récolte. Les épillets infectés sont échaudés et peuvent afficher 

une décoloration rosée à la base des glumes. Le grain peut également être contaminé par la 

mycotoxine désoxynivalénol (DON), une substance à laquelle le bétail est très sensible.  

Cycle de vie : Plusieurs espèces de Fusarium sont impliquées dans la fusariose de l’épi, mais 

F. graminearum est le principal agent d’infection. La fusariose de l’épi attaque de nombreuses 

cultures, dont le blé, l’orge, l’avoine, le maïs, le seigle et les graminées sauvages. Les 

pathogènes de la fusariose survivent à l’hiver dans les résidus de culture et la semence 

infectée. Les semis peuvent être infectés dès leur émergence. Des ascospores (spores à 

reproduction sexuée) et des conidies (spores à reproduction asexuée) sont produites dans les 

débris de culture qui ont passé l’hiver et elles sont propagées par la pluie et le vent sur les 

fleurons qu’elles infectent. La maladie se développe durant la floraison lorsque les conditions 

sont chaudes et humides. La maladie peut être introduite dans de nouvelles régions par de la 

semence contaminée. 

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : L’utilisation de semence exempte de maladies et traitée favorise une bonne 

germination, réduit les risques de fonte des semis et d’introduction de la maladie dans de 

nouveaux champs. Une rotation culturale sans céréales pendant un ou deux ans permet aux 

résidus de culture de bien se décomposer et réduit la transmission de la maladie d’une culture 

à l’autre. En présence de champs ayant été fortement infectés de fusariose l’année précédente, 

le fait de ne pas semer du blé à leur proximité contribuera aussi à limiter la transmission de la 

maladie. La destruction des mauvaises herbes sensibles à la fusariose, comme le chiendent et 

l’échinochloa pied-de-coq, éliminera une source potentielle d’infection. La réduction de 

l’irrigation pendant la période de la floraison réduira l’humidité dans la végétation et rendra 

les conditions moins propices aux infections. Un taux de semis plus élevé qui réduit le tallage 

et la période de floraison se traduira par une réduction de la période au cours de laquelle la 

culture sera vulnérable à une infection de fusariose de l’épi. D’autres mesures de lutte contre 

la fusariose de l’épi sont listées au Tableau 5. Moyens de lutte adoptés contre les maladies du 

blé de printemps au Canada. 

 Variétés résistantes : Les variétés de blé ont une sensibilité variable à la fusariose de l’épi. Les 

ministères provinciaux de l’Agriculture fournissent des renseignements sur le degré de 

sensibilité des différentes variétés. 
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Enjeux de la fusariose de l’épi 

1. On a besoin de nouveaux cultivars résistants à la fusariose qui puissent s’intégrer dans 

une approche globale de lutte intégrée. 

2. Il faudrait disposer d’autres options de pesticides à risque réduit pour traiter la fusariose 

durant le stade de l’infection foliaire. 

3. Aux fins de la gestion de la résistance, les producteurs devraient avoir accès à de 

nouveaux fongicides dont le mode d’action est différent de celui des fongicides à base de 

triazoles. 

4. Il faut faciliter l’adoption d’une approche intégrée de la maladie par les producteurs, 

notamment par la pratique de rotations, de semis hâtif, l’utilisation de cultivars résistants 

et faire la récolte au moment opportun. 

 

 

Pourriture de la semence, fonte des semis et pourriture des racines 
(Fusarium spp., Pythium spp. et Rhizoctonia spp.)  

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

 Dommages : Ce groupe de maladies touche les semences et les semis au début de la saison de 

végétation. La semence infectée peut ne pas germer. Les semis peuvent ne pas lever et les 

plantules émergées peuvent être décolorées et manquer de vigueur. Les plantes qui sont 

infectées à un stade ultérieur de leur développement seront atteintes de la pourriture des 

racines. Les signes typiques de la présence de ces maladies sont une levée inégale et des 

espaces manquants dans le champ, donnant un peuplement irrégulier. Des renseignements sur 

les pourritures et les brulures causées par Fusarium sont également fournis à la section 

précédente sur la fusariose de l’épi. 

Cycle de vie : La fonte des semis est plus fréquente lorsque des conditions printanières fraîches 

et humides ralentissent la germination et la croissance de la semence. Les pathogènes 

survivent dans les débris de culture infectés et dans le sol. Ils envahissent les tissus végétaux 

lorsque les conditions d’humidité et de température sont favorables. Ils peuvent être propagés 

par le déplacement de sol infecté qui a été en contact avec des grains contaminés pendant les 

travaux du sol.  

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Le retardement de l’ensemencement jusqu’au réchauffement du sol pour 

accélérer la levée des semis permettra d’éviter une infection précoce. L’utilisation de 

semences nettoyées et exemptes de maladies réduira l’incidence de ces maladies.  Puisque 

plusieurs cultures non céréalières sont aussi des hôtes aux Fusarium, il faudrait effectuer des 

rotations avec d’autres cultures pour réduire la présence de ces pathogènes. Le maintien de 

niveaux adéquats de fertilité peut aussi aider à réduire l’impact de ces maladies. D’autres 
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mesures de lutte contre la fonte des semis sont listées au Tableau 5. Moyens de lutte adoptés 

contre les maladies du blé de printemps au Canada. 

 

Variétés résistantes : Aucune n’est disponible. 

 

Enjeux de la pourriture de la semence et de la fonte des semis 

1. On craint que l’utilisation continue de fongicides du groupe des triazoles favorise 

l’apparition de résistance chez certains pathogènes. Afin de mieux gérer la résistance, les 

producteurs devraient avoir accès à de nouveaux fongicides qui ont un mode d’action 

différent de celui des fongicides à base de triazoles. 

2. Il faudrait sélectionner des cultivars résistants à la fonte des semis. 

 

 

Fonte des semis, piétin commun et helminthosporiose (Cochliobolus 
sativus)  

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Cochliobolus sativus est un pathogène qui provoque la fonte des semis, le piétin 

commun (pourriture commune des racines et du collet) et l’helminthosporiose. Des taches 

brunes se développent sur les coléoptiles et peuvent détruire les semis. Sur les plantes plus 

avancées, des lésions se développent sur les tiges inférieures et les gaines foliaires, les racines, 

le collet et les entre-nœuds sous le collet. Les plantes infectées ont un rendement inférieur, car 

l’infection provoque une maturation prématurée, réduit le tallage et le nombre d’épis et nuit 

au remplissage des grains. 

Cycle de vie : Les pathogènes survivent sur la semence et à l’état de spores dans le sol et les 

résidus de culture. Les spores demeurent viables dans le sol pendant de nombreuses années et 

sont disséminées par le vent, l’eau et le déplacement du sol. Elles germent au contact des 

exsudats racinaires de plantes hôtes et infectent leurs tissus. Ces tissus infectés produisent à 

leur tour des spores qui contribueront à propager la maladie. La maladie est plus fréquente 

lorsque les conditions sont chaudes et sèches.  

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : L’utilisation de semence exempte de maladie et de rotations qui intègrent des 

cultures non hôtes contribueront à réduire la maladie. Un semis peu profond peut réduire les 

infections des entre-nœuds sous le collet. Un semis effectué dans un sol bien réchauffé et bien 

essoré favorisera une meilleure germination du blé. Une fertilisation adéquate de la culture 

contribuera aussi à réduire les incidences de cette maladie. D’autres mesures de lutte contre la 

fonte des semis sont listées au Tableau 5. Moyens de lutte adoptés contre les maladies du blé 

de printemps au Canada. 
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Cultivars résistants : Les cultivars de blé ont une sensibilité variable à cette maladie. 

 

Enjeux de la fonte des semis, du piétin commun et de l’helminthosporiose 

 Aucun enjeu rapporté. 

 

 

Septoriose [Septoria tritici (Mycospaerella graminicola) et 
Stagonospora nodorum]  

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les symptômes de la septoriose causée par Septoria tritici apparaissent d’abord 

sous forme de mouchetures jaunes sur les feuilles inférieures qui s’agrandissent pour former 

des taches jaunes, blanc grisâtre ou brunes encerclées d’un halo chlorotique et qui sont 

délimitées par les nervures. Les feuilles infectées peuvent dépérir. Les symptômes de la 

septoriose causée par Stagonospora nodorum se démarquent par des taches pâles à marge 

foncée qui sont entourées d’un halo chlorotique. S. nodorum peut également infecter les 

glumes et les nœuds. La maladie est plus sévère durant les saisons plus humides. 

Cycle de vie : Ces agents pathogènes survivent à l’hiver sur des résidus de culture et sur les 

cultures de blé d’automne. S. nodorum peut être transmis par la semence. Les conidies (spores 

asexuées) et les ascospores (spores sexuées) qui sont produites sur les résidus de culture 

causeront de nouvelles infections sur les plantules de blé d’automne et sur les semis de blé de 

printemps. La maladie est propagée par le vent (ascospores) et par les éclaboussures de 

gouttes de pluie (conidies). Tout au long de la saison de croissance, des conidies produites 

dans les pycnides présentes sur les tissus malades peuvent être projetées par la pluie sur de 

nouveaux tissus et causer de nouvelles infections. Le développement de la maladie est 

favorisé par un temps chaud et humide. 

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Les rotations culturales qui intègrent des plantes non hôtes et l’enfouissement 

des résidus de culture peuvent réduire les risques de transmission de la maladie d’une culture 

à l’autre. Un semis tardif de blé d’automne peut diminuer les infections précoces, car il 

permet d’éviter la période au cours de laquelle les ascospores sont libérées à l’automne. 

D’autres mesures de lutte contre les taches foliaires sont listées au Tableau 5. Moyens de lutte 

adoptés contre les maladies du blé de printemps au Canada. 

Cultivars résistants : Les variétés de blé ont diverses sensibilités à la septoriose. 
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Enjeux de la septoriose 

1. Il faut développer des variétés résistantes pour toutes les classes de blé de printemps. 

2. Il faut déterminer le stade phénologique de la culture et le moment d’application des 

fongicides qui optimisent l’efficacité des traitements. 

 

Helminthosporiose (Pyrenophora tritici-repentis)  

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les premiers symptômes de l’helminthosporiose sont l’apparition de petites lésions 

foncées sur les feuilles inférieures. Avec le temps, ces taches deviendront bronzées et ovales 

avec un centre plus foncé et pourront être encerclées d’un halo jaune. Les lésions peuvent se 

rejoindre et former des taches irrégulières, et faire mourir les tissus foliaires. Les graves 

infections tissulaires sur les feuilles étendards et les épis peuvent réduire le rendement. Les 

grains infectés affichent une décoloration rouge et deviennent ratatinés. 

Cycle de vie : Au début du printemps, des spores sont produites sur les résidus de culture et sur 

les plants de blé d’automne qui ont servi de sites d’hivernage aux pathogènes. Des spores sont 

transportées par le vent sur de nouveaux plants de blé où elles causeront de nouvelles 

infections lorsque les conditions d’humidité et de température du feuillage seront favorables. 

Le temps chaud et les conditions humides sont propices aux infections. Les spores produites 

par les infections avancées seront propagées sur de nouvelles feuilles par le vent ou par les 

éclaboussures de gouttes de pluie. 

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Les semis de cultures non hôtes, comme d’autres céréales, comme le seigle et 

l’orge qui sont beaucoup moins touchés que le blé et l’avoine qui est résistante à cette 

maladie, ainsi que le maïs, le soja et la luzerne, pendant au moins deux ans après la culture du 

blé, faciliteront la décomposition des débris de culture et réduiront la transmission de la 

maladie. Un semis de blé avec un espacement plus large réduira l’humidité dans le couvert 

végétal et rendra les conditions moins favorables au développement de la maladie. D’autres 

mesures de lutte contre les taches foliaires sont listées au Tableau 5. Moyens de lutte adoptés 

contre les maladies du blé de printemps au Canada. 

Cultivars résistants : La plupart des cultivars de blé cultivés au Canada sont sensibles à 

l’helminthosporiose. 

 

Enjeux de l’helminthosporiose 

1- Il faut sélectionner des cultivars résistants à l’helminthosporiose pour toutes les 

classes de blé de printemps. 

2- Il faut déterminer le stade phénologique de la culture et le moment d’application des 

fongicides qui optimisent l’efficacité des traitements. 
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Rouille noire (Puccinia graminis f. sp. tritici)  

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : La présence de pustules d’urédospores de couleur rouge brique sur les tiges de blé 

témoigne d’une infection de rouille noire. Les feuilles peuvent également être attaquées. Les 

pustules deviennent plus foncées avec la production de téliospores. La rouille noire peut 

causer une réduction de rendement, car une infection réduit le tallage et diminue le nombre de 

grains par épi. Elle entraîne aussi une plus grande réduction de la qualité des grains (grains 

ratatinés) que la rouille brune. La rouille noire est l’une des maladies les plus dévastatrices du 

blé dans l’histoire du Canada. 

Cycle de vie : La rouille noire survit à l’hiver à l’état de mycélium ou d’urédies sur des plants de 

blé dans le sud des États-Unis. La maladie remonte vers le nord en infectant successivement 

des blés d’automne et de printemps qui y sont sensibles. Des spores sont transportées par le 

vent jusqu’au Canada et les premiers symptômes de la présence de la maladie sont visibles 

habituellement entre la mi-juin et la fin juin. Des urédospores sont ensuite produites dans les 

pustules qui colonisent le feuillage et les tiges infectées. Lorsque les pustules se rompent, des 

spores sont libérées dans l’air et se propagent sur d’autres plantes. Les conditions humides et 

les pluies abondantes favorisent une propagation rapide de la maladie. L’épine-vinette est 

l’hôte secondaire de la rouille noire (Puccinia graminis) qui permet l’achèvement de son 

cycle de reproduction sexuée. Le cycle de reproduction sexuée comprend cinq étapes de 

production de spores, et cette voie de reproduction joue un rôle important dans l’apparition de 

nouvelles souches pathogènes. Les spores produites sur l’épine-vinette peuvent également 

infecter le blé tôt en saison. 

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Depuis le début des années 1900, les programmes d’éradication de 

l’épine-vinette, une plante ornementale européenne introduite en Amérique du Nord, ont 

contribué à réduire les infections qui se produisent au début de la saison et les risques 

d’apparition de nouvelles races pathogéniques. Un semis hâtif favorise la croissance du blé au 

début de la saison et contribue à éviter des infections aux premiers stades de développement 

du blé. D’autres mesures de lutte contre les rouilles des céréales sont listées au Tableau 5. 

Moyens de lutte adoptés contre les maladies du blé de printemps au Canada. 

Cultivars résistants : Les programmes d’amélioration des végétaux du secteur public visent 

depuis longtemps à sélectionner des variétés résistantes à la rouille. L’utilisation de variétés 

résistantes aux races de rouille noire, brune et jaune est un élément clé des outils de lutte 

contre ces maladies. D’après les évaluations de résistance, la plupart des variétés de toutes les 

classes de blé de printemps possèdent une bonne ou une très bonne résistance à la rouille 

noire.  
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Enjeux relatifs à la rouille noire 

1. Le risque d’introduction de la souche de rouille noire Ug99 est une grande préoccupation. 

Il faut disposer de variétés résistantes à cette nouvelle souche. 

2. De nouvelles formes virulentes de rouille viennent constamment neutraliser l’efficacité 

des gènes de résistance actuels. Il est important de continuer à sélectionner de nouvelles 

variétés résistantes. 

3. Il faut renseigner les producteurs sur les rouilles. 

 

 

 

Rouille brune (Puccinia triticina)  

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : La rouille brune produit de petites pustules circulaires éparses sur les feuilles et les 

gaines foliaires, mais n’attaque pas les tiges. Les pustules sont rouge jaunâtre lors de la 

production d’urédospores, mais deviennent plus foncées avec la production de téliospores. 

Les fortes infections de rouille brune peuvent tuer tout le feuillage et réduire le rendement et 

la qualité de la récolte. 

Cycle de vie : La rouille brune survit à l’hiver à l’état de mycélium ou d’urédies sur des plants de 

blé dans le sud des États-Unis. Elle est apportée au Canada par les vents du sud. Dans l’Ouest 

canadien, les premiers symptômes de la maladie apparaissent en juin. Des spores sont 

produites dans les pustules qui colonisent les feuilles infectées. Lorsque les pustules se 

rompent, des spores sont libérées dans l’air et se propagent vers d’autres plantes. Une espèce 

de Thalictrum (de la famille du pigamon) est l’hôte secondaire de la rouille brune pour la 

complétion de son cycle de reproduction sexuée, mais cette espèce est absente de l’Amérique 

du Nord. 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : L’utilisation de variétés résistantes est la principale approche de lutte contre la 

rouille brune. Les rotations culturales ne sont pas efficaces contre cette maladie, car le vent 

transporte les spores de rouille sur de grandes distances. Un semis hâtif et des conditions 

favorisant une levée précoce des semis peuvent réduire les infections de la rouille brune. 

D’autres mesures de lutte contre les rouilles des céréales sont listées au Tableau 5. Moyens de 

lutte adoptés contre les maladies du blé de printemps au Canada. 

Cultivars résistants : L’utilisation de variétés de blé résistantes aux races de rouille brune est 

cruciale dans les efforts de lutte contre cette maladie, mais les producteurs doivent d’abord 

savoir quelles sont les races prédominantes dans leur région afin d’être en mesure de 

sélectionner des variétés appropriées, car les gènes de résistance varient d’une variété de blé à 

l’autre. 
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Enjeux relatifs à la rouille brune 

1. De nouvelles formes virulentes de rouille ne cessent de neutraliser l’efficacité des gènes 

de résistance actuels. Il est important de continuer de sélectionner de nouvelles variétés 

résistantes. 

2. Il faudrait renseigner les producteurs sur les rouilles. 

 

 

Rouille jaune (Puccinia striiformis)  

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : La présence de pustules de couleur jaune orangé contenant des urédies sur les 

feuilles et les épis de blé témoigne d’une infection de rouille jaune. En brisant la cuticule des 

feuilles, les pustules rendent les feuilles très sensibles au dessèchement. Les pustules se 

développent en bandes parallèles aux nervures des feuilles. Les fortes infections provoquent 

une défoliation, la formation de grains ratatinés et des baisses importantes de rendement. 

Cycle de vie : Les infections de rouille jaune commencent au printemps dès que des urédospores 

produites sur des cultures de blé infectées aux États-Unis sont apportées par le vent au 

Canada. L’agent pathogène de cette rouille peut aussi survivre à l’hiver sur le blé d’automne 

dans les régions du Canada où les hivers sont plus doux. Comme les spores survivantes à 

l’hiver infectent le blé au printemps plus précocement que celles qui sont apportées par les 

vents du sud, leur potentiel de dommages est plus grand. Les températures fraîches (de 9 à 

12 degrés Celsius) et un feuillage humide sont des conditions propices aux infections. Des 

urédospores continuent d’être produites dans les pustules de rouille, libérées et transportées 

par le vent sur de nouvelles plantes où elles causeront de nouvelles infections. Les 

températures estivales supérieures à 20 degrés Celsius inhibent la production de spores. 

L’épine-vinette est l’hôte secondaire de la rouille jaune qui permet l’achèvement de son cycle 

de reproduction sexuée. Cependant, comme cet hôte secondaire est rare en Amérique du 

Nord, la rouille jaune se reproduit surtout par son mode de reproduction asexuée sur notre 

continent. Dans certaines régions du Canada, la rouille jaune peut survivre à l’hiver sur le blé 

d’automne lorsque les hivers sont doux. 

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Afin d’être en mesure de maîtriser la maladie, les producteurs doivent inspecter 

régulièrement leurs champs pour détecter rapidement sa présence. Les rotations culturales ne 

sont pas un moyen de lutte efficace contre la rouille jaune, car le vent transporte les spores de 

rouille sur de grandes distances. Il est important de traiter la rouille jaune dans le blé 

d’automne afin de réduire les risques de propagation de la maladie au blé de printemps. Les 

conditions favorisant une levée hâtive peuvent aider à réduire les infections de cette maladie. 
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D’autres mesures de lutte contre les rouilles des céréales sont listées au Tableau 5. Moyens de 

lutte adoptés contre les maladies du blé de printemps au Canada. 

Cultivars résistants : L’utilisation de variétés résistantes aux races de rouille jaune est un élément 

clé de la lutte contre cette maladie. Comme la rouille jaune est une maladie relativement 

récente au Canada, seules quelques variétés de blé possèdent une bonne résistance à cette 

maladie. 

 

Enjeux relatifs à la rouille jaune 

1. De nouvelles formes virulentes de rouille ne cessent de neutraliser l’efficacité des gènes 

de résistance actuels. On soupçonne la présence de nouvelles formes virulentes de cette 

maladie.  

2. Il faudrait renseigner les producteurs sur les rouilles. 

 

 

Ergot (Claviceps purpurea) 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les symptômes de la maladie deviennent visibles durant la formation des grains au 

moment où des masses dures (sclérotes) sont formées à la place des grains. Les sclérotes sont 

souvent plus gros que les grains auxquels ils se substituent, et ils dépassent les glumes sur les 

épis en train de mûrir. Ils contiennent des alcaloïdes toxiques pour les humains et le bétail. 

Les grains ayant un taux de contamination par l’ergot supérieur à 0,01 % seront déclassés. 

Cycle de vie : L’ergot touche de nombreuses céréales cultivées et d’autres espèces de graminées. 

Les sclérotes jonchant le sol ou près de la surface du sol germent et libèrent des ascospores 

qui seront transportées par le vent sur des fleurons de blé dont elles infecteront les ovaires. 

Les fleurons infectés sécrètent un miellat contenant des conidies. Les insectes et les 

éclaboussures de gouttes de pluie propagent ces conidies sur d’autres fleurons et contribuent 

ainsi à la production d’infections secondaires. Les sclérotes formés dans les fleurons infectés 

peuvent tomber au sol au moment de la récolte ou être récoltés avec les grains mûrs. 

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : L’utilisation de semence propre et exempte de sclérotes, la rotation avec des 

cultures non sensibles à l’ergot et l’enfouissement des sclérotes par un travail du sol réduiront 

la présence d’inoculum. Le fauchage des herbes graminées vivaces avant leur floraison dans 

les champs adjacents et aux abords des chemins éliminera une source potentielle de cette 

maladie. Pour réduire les risques de propagation de la maladie à une nouvelle culture, éviter 

de semer du blé de printemps dans un champ adjacent à un champ de céréales d’automne, 

notamment le seigle d’automne. En général, les pratiques culturales favorisant l’uniformité de 
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la croissance et de la floraison du blé réduisent les incidences de la maladie. L’apport de 

cuivre dans les sols carencés contribue également à réduire les infections d’ergot. 

Cultivars résistants : Aucun.  

 

Enjeux relatifs à l’ergot 

1. La maladie peut poser de graves problèmes dans certaines régions et les producteurs 

disposent de peu d’options de lutte. 

2. Des facteurs tels qu’une faible disponibilité du cuivre dans le sol ou des applications 

tardives d’herbicides peuvent diminuer la fertilité du pollen et inciter les fleurs de blé, 

normalement autogames, à s’ouvrir, ce qui les rend plus vulnérables à une infection 

d’ergot. 

 

 

Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la culture 
du blé de printemps 

Les matières actives homologuées pour le traitement des maladies du blé de printemps sont 

présentées au tableau 6 :  Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la production 

de blé de printemps. Ce tableau contient également les numéros d’enregistrement des produits 

homologués pour le blé de printemps en date du 14 février 2019 contenant chacune de ces 

matières actives, en plus de renseignements sur la famille chimique et le statut de réévaluation. 

Pour obtenir des conseils sur les matières actives homologuées pour des maladies spécifiques, le 

lecteur doit consulter les étiquettes des produits dans la base de données des étiquettes de 

l’ARLA https://www.canada.ca/fr/sante-canada/services/securite-produits-

consommation/pesticides-lutte-antiparasitaire.html ainsi que les guides provinciaux sur la 

production des cultures. 

 

 

 

 

 

https://www.canada.ca/fr/sante-canada/services/securite-produits-consommation/pesticides-lutte-antiparasitaire.html
https://www.canada.ca/fr/sante-canada/services/securite-produits-consommation/pesticides-lutte-antiparasitaire.html
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps  

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

azoxystrobine 

26153, 30254, 30489, 

32263, 32416, 32417, 

32418 

méthoxy-acrylate 11 C3 : respiration 

complexe III : 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cyt b) 

RE 

azoxystrobine + 

propiconazole 

28328, 30256, 31074, 

31126, 32878, 32184, 

32185, 33022 

méthoxy-acrylate + 

triazole 
11 + 3 

C3: respiration + G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes 

complexe III: 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cytb) + 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H + H 

azoxystrobine + 

propiconazole + 

pydiflumetofen 

33022 

méthoxy-acrylate + 

triazole + N-méthoxy-

(phényl-éthyl)-pyrazole-

carboxamide 

11 + 3 + 7 

C3: respiration + G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes + 

C2 : respiration 

complexe III: 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cytb) + 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + 

complexe II : succinate 

déhydrogénase 

H + H + H 

benzovindiflupyr 31522,  32185 pyrazole-4-carboxamide 7  C2 : respiration 
 complexe II: succinate 

déshydrogénase 
H 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

benzovindiflupyr + 

propiconazole 
31525 

pyrazole-4-carboxamide 

+ triazole 
7 + 3 

 C2: respiration + G1: 

biosynthése des stérols 

dans les membranes 

 complexe II: succinate 

déshydrogénase + C14-

déméthylase dans la 

biosynthése des stérols 

(erg11/cyp51)   

H + H 

carbathiine 27550 
inhibiteur de succinate 

déshydrogénase  
7  C2: respiration  

 complexe II succinate 

déshydrogénase  
H 

carbathiine + ipconazole 32667 

inhibiteur de succinate 

déshydrogénase + 

triazole 

7 + 3 

 C2: respiration + G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes 

 complexe II succinate 

déshydrogénase + C14 : 

déméthylase dans la 

biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H + H 

carbathiine + ipconazole 

+ métalaxyl 
32668 

inhibiteur de succinate 

déshydrogénase + 

triazole + acylalanine 

7 + 3 + 4 

 C2: respiration + G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes  + 

A1 : synthèse d'acides 

nucléiques  

 complexe II succinate 

déshydrogénase + C14 : 

déméthylase dans la 

biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + ARN 

polymérase I 

H + H + H 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

carbathiine + thirame 
11423, 27555, 30380, 

30381, 30547 

inhibiteur de succinate 

déshydrogénase inhibitor 

+ dithio-carbamate et 

apparentés 

7 + M03 

 C2: respiration + activité 

de contact sur plusieurs 

sites   

 complexe II succinate 

déshydrogénase + 

activité de contact sur 

plusieurs sites   

H + RE 

chlorothalonil 
15723, 28900, 29225, 

29306, 29355, 29356 

chloronitrile 

(phtalonitrile) 
M05 

activité de contact sur 

plusieurs sites 

acivité de contact sur 

plusieurs sites 
H (RVD2018-11) 

difénoconazole + 

fludioxonil + métalaxyl-

M et isomère-S + 

sedaxane 

31408, 32625 

triazole + phénylpyrrole 

+ acylalanine + pyrazole-

4-carboxamide 

3 + 12 + 4 + 

7 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes + E2: 

transduction du signal + 

A1 : synthèse d'acides 

nucléiques + C2 : 

respiration 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + MAP/ 

histidine-kinase dans la 

transduction du signal 

osmotique (os-2, HOG1) 

+ ARN polymérase I + 

complexe II : succinate 

déshydrogénase 

RE+ H (RVD2018-

04) + H + H 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

difénoconazole + 

fludioxonil + métalaxyl-

M et isomère-S + 

sedaxane + 

thiaméthoxame 

31453 

triazole + phénylpyrrole 

+ acylalanine + pyrazole-

4-carboxamide + 

néonicotinoïde4 

3 + 12 + 4 + 

7 + 4A4 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes + E2: 

transduction du signal + 

A1 : synthèse d'acides 

nucléiques + C2 : 

respiration + modulateur 

compétitif des récepteurs 

de l'acétylcholine 

nicotinique (nAChR)4 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + MAP/ 

histidine-kinase dans la 

transduction du signal 

osmotique (os-2, HOG1) 

+ ARN polymérase I + 

complexe II : succinate 

déshydrogénase + 

modulateur compétitif 

des récepteurs de 

l'acétylcholine 

nicotinique (nAChR)4 

RE+ H (RVD2018-

04) + H + H + 

RES* 

difénoconazole + 

métalaxyl-M et isomère-

S + sedaxane + 

thiaméthoxame 

30436 

triazole + acylalanine + 

pyrazole-4-carboxamide 

+ néonicotinoïde 

3 + 4 + 7 + 

4A4 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes +  A1 : 

synthèse d'acides 

nucléiques + C2 : 

respiration+ modulateur 

compétitif des récepteurs 

de l'acétylcholine 

nicotinique (nAChR)4 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + ARN 

polymérase I + complexe 

II : succinate 

déshydrogénase + 

modulateur compétitif 

des récepteurs de 

l'acétylcholine 

nicotinique (nAChR)4 

RE+ H + H + RES* 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

difénoconazole + 

métalaxyl-M et isomère-

S + sedaxane 

30437 
triazole + acylalanine + 

pyrazole-4-carboxamide 
3 + 4 + 7 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes +  A1 : 

synthèse d'acides 

nucléiques + C2 : 

respiration 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + ARN 

polymérase I + complexe 

II : succinate 

déshydrogénase  

RE+ H + H  

difénoconazole + 

métalaxyl-M et isomère-

S + thiaméthoxame 

29127, 29192 
triazole + acylalanine + 

néonicotinoïde4 
3 + 4 + 4A4 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes +  A1 : 

synthèse d'acides 

nucléiques+ modulateur 

compétitif des récepteurs 

de l'acétylcholine 

nicotinique (nAChR)4 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + ARN 

polymérase I + 

modulateur compétitif 

des récepteurs de 

l'acétylcholine 

nicotinique (nAChR)4 

RE+ H + RES* 

difénoconazole + 

métalaxyl-M et isomère-

S 

25777, 29490  triazole + acylalanine 3 + 4 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes + A1 : 

synthès d'acides 

nucléiques  

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + ARN 

polymérase I 

RES + H 

éthaboxam 31324 
éthylamino-thiazole-

carboxamide 
22 

 B3 : cytosquelette et 

protéine motrice 

 assemblage de ß-

tubuline pendant la 

mitose   

H 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

 fludioxonil 27001  phénylpyrrole  12   
 E2 : transduction du 

signal 

 MAP/ histidine-kinase 

dans la transduction du 

signal osmotique (os-2, 

HOG1)   

H (RVD2018-04) 

fluopyram 30509 pyridinyléthylbenzamide 7 C2 : respiration 
complexe II : succinate 

déshydrogénase 
H 

fluxapyroxad 30562, 30565 pyrazole-4- carboxamide 7 C2 : respiration 
complexe II : succinate 

déshydrogénase 
H 

fluxapyroxad + 

pyraclostrobine 
30567 

pyrazole-4- carboxamide 

+ méthoxycarbamate 
7 + 11 

C2 : respiration + C3: 

respiration 

complexe II : succinate 

déshydrogénase + 

complexe III: 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cyt b) 

H + H 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

fluxapyroxad + 

pyraclostrobine + 

propiconazole 

32678 

pyrazole-4- carboxamide 

+ méthoxycarbamate + 

triazole 

7 + 11 + 3 

C2 : respiration + C3: 

respiration + G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes 

 complexe II : succinate 

déshydrogénase + 

complexe III: 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cyt b) + 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H + H + H 

fluxapyroxad + 

pyraclostrobine + 

métalaxyl + triticonazole 

33210 

pyrazole-4- carboxamide 

+ méthoxycarbamate + 

acylalanine + acylalanine 

+ triazole 

7 + 11 + 4 + 

3 

C2 : respiration + C3: 

respiration + A1: 

synthèse d'acides 

nucléiques + G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes 

 complexe II : succinate 

déshydrogénase + 

complexe III: 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cyt b) + 

ARN polymérase I + 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H + H + H + RE 

ipconazole 29175, 29176 triazole 3 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

iprodione 30769, 32950 dicarboximide 2 
E3 : transduction de 

signal 

MAP/histidine- kinase 

dans la transduction de 

signal osmotique (os-1, 

Daf1) 

H (RVD2018-16) 

 mancozèbe (y compris 

le blé dur) 
nombreux produits 

 dithiocarbamate et 

composés connexes  

(électrophile) 

 M03   
 activité de contact sur 

plusieurs sites   

 activité de contact sur 

plusieurs sites   
RE (PRVD2018-17) 

métalaxyl 30246 acylalanine + 4 
A1 : synthèse d'acides 

nucléiques  
ARN polymérase I  H 

métalaxyl-M et isomère-

S 
25585, 26674 acylalanine + 4 

A1 : synthèse d'acides 

nucléiques  
ARN polymérase I  H 

métalaxyl + métconazole  32371  acylalanine + triazole 4 +  3   

A1: synthèse d'acides 

nucléiques +  G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes   

 ARN polymérase I + 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51)   

H + H 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

métalaxyl + métconazole 

+ clothianidin 
31357 

 acylalanine + triazole + 

néonicotinoïde 
4 + 3 + 4A4 

A1: synthèse d'acides 

nucléiques +  G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes  + 

modulateur compétitif 

des récepteurs de 

l'acétylcholine 

nicotinique (nAChR)4 

 ARN polymérase I + 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51)  + 

modulateur compétitif 

des récepteurs de 

l'acétylcholine 

nicotinique (nAChR)4 

H + H + RES* 

métalaxyl + penflufen + 

prothioconazole 
30364 

acylalanine + pyrazole-4-

carboxamide + 

triazolinthione 

4 + 7+ 3 

A1 : synthèse d'acides 

nucléiques + C2: 

respiration + G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes 

ARN polymérase I + 

complexe II: succinate 

déhydrogénase + C14 : 

déméthylase dans la 

biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H + H + H 

métalaxyl + 

prothioconazole + 

tebuconazole 

30102, 30687 
acylalanine + 

triazolinthione + triazole 
4 + 3 + 3 

A1 : synthèse d'acides 

nucléique + G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes + 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes 

ARN polymérase I + 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + C14 : 

déméthylase dans la 

biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H+ H + RE 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

métalaxyl + 

pyraclostrobine + 

triticonazole 

30685 
acylalanine + méthoxy-

carbamate + triazole 
4 + 11 + 3 

A1 : synthèse d'acides 

nucléique + C3: 

respiration + G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes 

ARN polymérase I +  

complexe III : 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cyt b) + 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H + H+ RE 

métalaxyl + 

tebuconazole 
27692, 32073 acylalanine + triazole 4 + 3 

A1 : synthèse d'acides 

nucléique + G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes 

ARN polymérase I + 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H+ RE 

métconazole 29767, 31356  triazole  3   

 G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes   

 C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51)   

H 

métconazole + 

pyraclostrobine 
30337, 32189 

 triazole + 

méthoxycarbamate 
 3 + 11 

 G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes  + C3: 

respiration 

 C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51)  + 

complexeIII: cytochrome 

bc1 (ubiquinol oxydase) 

au site Qo (gène cyt b) 

H + H  

…suite 

 



 

36 

 

Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

moulée de graine (huile) 

de moutarde chinoise 

(Brassica juncea) 

30263 divers N / C non classé inconnu H 

penflufen 30359, 30360 pyrazole-4 carboxamide 7 C2 : respiration 
complexe II : succinate 

déhydrogénase 
H 

penthiopyrad 30332 pyrazole-4- carboxamide 7 C2 : respiration 
complexe II : succinate 

déshydrogénase 
H 

picoxystrobine 30470 méthoxy-acrylate 11 C3 : respiration 

complexe III : 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cyt b) 

H 

propiconazole nombreux produits triazole 3 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H 

propiconazole +  

trifloxystrobine   
27528 

triazole +  

oximinoacétate  
3 + 11 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes + C3 : 

respiration 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + 

complexe III : 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cyt b)  

H + H 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

prothioconazole 
28359, 30101, 31839, 

32888 
triazolinthione 3 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H 

prothioconazole + 

tebuconazole 
29819, 29821, 32824 triazolinthione + triazole 3 + 3 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes + G1 : 

biosynthèse de stérol 

dans les membranes 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + C14 : 

déméthylase dans la 

biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

H + RE 

prothioconazole + 

tifloxystrobine 
31435, 31436 

triazolinthione + 

oximinoacétate 
3 + 11 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes + C3: 

respiration 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + 

complexe III: 

cytochrome bc1 

(ubquinol oxydase) au 

site Qo (gène cyt b) 

H + H 

pydiflumetofen 33018, 33213 

N-méthoxy-(phényl-

éthyl)-pyrazole-

carboxamide 

7 C2 : respiration 
complexe II : succinate 

déhydrogénase 
H 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

pyraclostrobine 27322, 30182, 30567 méthoxycarbamate 11 C3 : respiration 

complexe III : 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cyt b) 

H 

Reynoutria sachalinensis 

(extrait) 
30199, 32350 

mélange complexe, 

extrait d'éthanol 

(anthraquinones 

resvératrol) 

P05 
P5: induction de la 

défense de la plante hôte 

éliciteurs à 

anthraquinone 
H 

sedaxane 30438 pyrazole-4- carboxamide 7 C2 : respiration 
complexe II : succinate 

déshydrogénase 
H 

tétraconazole 

25762, 25940, 26137, 

26138, 29820, 30491, 

30492,32500 

 triazole  3   

 G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes   

 C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51)   

H 

tebuconazole + thiram 27566 

triazole +  

dithiocarbamate et 

composés connexes  

(électrophile) 

3 + M03 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes + activité de 

contact sur plusieurs sites   

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + activité 

de contact sur plusieurs 

sites   

RE + H (RVD2018-

38)   

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

tebuconazole + 

trifloxystrobin 
29818 

triazole +  

oximinoacétate  
3 + 11 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes +  C3 : 

respiration   

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) + 

complexe III : 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cyt b)  

RE + H 

 trifloxystrobine   27529, 30427  oximinoacétate   11    C3 : respiration   

 complexe III : 

cytochrome bc1 

(ubiquinol oxydase) au 

site Qo (gène cyt b)  

H 

…suite 
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Tableau 6. Fongicides et biofongicides homologués au Canada pour la lutte contre les maladies du blé de printemps (suite) 

Ingrédient actif1   
Numéros 

d'homologation1 
 Groupe chimique2   

Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2    Site cible2   

Statut de 

réévaluation 

(document de 

réévaluation)3 

triticonazole 29400, 30226 triazole 3 

G1 : biosynthèse de 

stérol dans les 

membranes 

C14 : déméthylase dans 

la biosynthèse de stérol 

(erg11/cyp51) 

RE 

1Source : Base de données sur les étiquettes de l'Agence de réglementation de la lutte antiparasitaire (http://www.hc-sc.gc.ca/cps-spc/pest/registrant-titulaire/tools-

outils/label-etiq-fra.php). La liste comprend tous les ingrédients actifs qui étaient homologués au 14 février 2019. Bien que tous les efforts aient été déployés 

pour s'assurer que tous les fongicides, bactéricides et biofongicides homologués au Canada pour le blé de printemps ont été inclus dans cette liste, certains 

ingrédients actifs ou produits peuvent avoir été omis par inadvertance. La terme «nombreux produits» est utilisé s'il existe plus de dix produits homologués pour un 

ingrédient actif. Les préparations commerciales qui renferment cette matière active peuvent ne pas toutes être homologuées pour cette culture. L'étiquette indique 

le mode d'emploi autorisé du pesticide et doit être consultée pour savoir comment appliquer le produit. Il ne faut pas se fier aux renseignements du présent tableau 

pour prendre des décisions concernant l'application des pesticides ou leur utilisation.  

2Source: Fungicide Resistance Action Committee. FRAC Code List 2018: Fungicides sorted by mode of action (including FRAC code numbering). Février 2018. 

(www.frac.info/) (site consulté le 1er mars 2019). 

3 État de réévaluation de l'ARLA tel que publié dans les notes de réévaluation de l'ARLA REV2018 -06, Plan de travail des réévaluations et des examens spéciaux 

de l'Agence de réglementation de la lutte antiparasitaire pour les années 2018 à 2023, notes de réévaluation de l'ARLA REV2018 -17, Début de l'évaluation des 

risques cumulatifs pour la santé - N-méthylcarbamates et autres documents de réévaluation: H - homologation complète, RE (cases jaunes) - réévaluation en cours, 

RES (cases jaunes) - examen spécial en cours, RES* (cases jaunes) - réévaluation et examen spécial en cours. Autres codes utilisés: RU (cases rouges) - révocation 

de l'utilisation par le titulaire de l'homologation, AG (cases rouges) - abandon graduel de l'utilisation dû à la réévaluation par l'ARLA. 

4 Source: Insecticide Resistance Action Committee. IRAC MoA Classification Scheme (Version 9.1; décembre 2019) (excluant les phéromones) (www.irac-

online.org) (site consulté le 28 janvier 2019). 

5Selon la publication du Gouvernement du Canada: Avis à toute personne qui utilise le bromure de méthyle: juin 2017  https://www.canada.ca/fr/environnement-

changement-climatique/services/registre-environnemental-loi-canadienne-protection/avis-utilise-bromure-methyle-juin-2017.html.  

 

http://www.hc-sc.gc.ca/cps-spc/pest/registrant-titulaire/tools-outils/label-etiq-fra.php
http://www.hc-sc.gc.ca/cps-spc/pest/registrant-titulaire/tools-outils/label-etiq-fra.php
http://www.frac.info/
http://www.irac-online.org/
http://www.irac-online.org/
https://www.canada.ca/fr/environnement-changement-climatique/services/registre-environnemental-loi-canadienne-protection/avis-utilise-bromure-methyle-juin-2017.html
https://www.canada.ca/fr/environnement-changement-climatique/services/registre-environnemental-loi-canadienne-protection/avis-utilise-bromure-methyle-juin-2017.html
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Insectes et acariens 

 

Principaux enjeux 

 On aurait besoin de stratégies de lutte qui ciblent des insectes ou des acariens spécifiques, 

mais qui ne sont pas néfastes pour les insectes bénéfiques. 

 

 Les producteurs doivent avoir accès à de nouveaux produits homologués pour lutter 

contre certaines espèces d’insectes et d’acariens nuisibles. 

 

 On redoute la perte possible d’insecticides à base de néonicotinoïdes par suite de la 

révision réglementaire, car le retrait de ces produits laisserait peu d’options pour la lutte 

contre les insectes nuisibles avec le traitement des semences. 

 

 On craint que les producteurs canadiens deviennent moins compétitifs face à leurs 

concurrents d’autres pays s’ils ne disposent pas d’options équivalentes pour le traitement 

des semences. 
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Tableau 7. Présence des insectes nuisibles dans la production du blé de printemps au 

Canada1,2 

Insecte Alberta Saskatchewan Manitoba 

Sauterelles/ criquets       

Criquet voyageur       

Criquet birayé       

Criquet pellucide       

Vers-gris       

Vers-gris à dos rouge       

Vers-gris orthogonal       

Ver-gris moissonneur       

Légionnaire uniponctuée       

Criocère des céréales       

Cécidomyie du blé       

Pucerons des céréales (aphididés)       

Puceron des céréales       

Puceron bicolore des céréales       

Vers fil-de-fer (Élatéridés)       

Thrips       

Présence annuelle généralisée avec forte pression du parasite. 

Présence annuelle généralisée avec pression modérée du parasite OU présence annuelle localisée avec forte pression 

OU présence sporadique généralisée avec forte pression. 

Présence annuelle généralisée avec faible pression du parasite OU présence sporadique généralisée avec pression 

modérée OU présence sporadique localisée avec forte pression. 

Présence annuelle localisée avec pression faible à modérée du parasite OU présence sporadique généralisée avec 

faible pression OU présence sporadique localisée avec pression faible à modérée OU le parasite n'est pas 

préoccupant. 

Parasite non présent. 

Aucune donnée obtenue. 

1Source: Les intervenants dans les provinces productrices de blé de printemps (Alberta, Saskatchewan et Manitoba); 

les données correspondent aux années de production 2016, 2015 et 2014. 

2Veuillez vous reporter à l'Annexe 1 pour obtenir des explications détaillées sur le codage couleur des données. 
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Tableau 8. Adoption des moyens de lutte contre les insectes nuisibles du blé de printemps au Canada1 

Pratique / Organisme nuisible Crickets Vers-gris 

Criocère 

des 

céréales 

Cécidomyie 

du blé 

Pucerons des 

céréales 

P
ro

p
h

y
la

x
ie

 

Sélection de variété ou utilisation de variétés résistantes ou 

tolérantes           

Ajustement de la date de semis ou de récolte           

Rotation avec des cultures non hôtes           

Sélection de l'emplacement de la culture           

Optimisation de la fertilisation pour favoriser une croissance 

équilibrée de la culture           

Limitation des dommages mécaniques pour rendre les 

cultures moins attrayantes pour les ravageurs           
Réduction des populations de ravageurs dans le périmètre 

de la culture           

Utilisation de barrières physiques (par ex. paillis, filets, 

couvertures flottantes)           

Utilisation de matériel de multiplication exempt de 

ravageurs (graines, boutures et plantes à transplanter)           

…suite 
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Tableau 8. Adoption des moyens de lutte contre les insectes nuisibles du blé de printemps au Canada1 (suite) 

Pratique / Organisme nuisible Criquets Vers-gris 
Criocère 

des céréales 

Cécidomyie 

du blé 

Pucerons des 

céréales 

P
ré

v
en

ti
o
n

 

Désinfection de l'équipement           

Gestion du couvert végétal (éclaircissement, taille, 

espacement des rangs ou des plants, etc.)           

Ajustement de la profondeur de semis ou de plantation           

Gestion de l'irrigation (moment et durée de l'irrigation, 

quantité d'eau) pour gérer la croissance des plantes           
Gestion de l'humidité du sol (amélioration du drainage, 

culture sur planches surélevées, renchaussage, semis sur 

buttes ou billons)           

Enlèvement ou gestion des résidus de culture en fin de 

saison ou avant le semis           

Taille / élimination du matériel infesté tout au long de la 

saison de croissance           
Travail du sol / sarclage pour exposer les insectes nuisibles 

du sol           

Élimination d'autres hôtes (mauvaises herbes /plantes 

spontanées / plantes sauvages) dans le champ et à proximité           

…suite 
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Tableau 8. Adoption des moyens de lutte contre les insectes nuisibles du blé de printemps au Canada1 (suite) 

Pratique / Organisme nuisible Criquets Vers-gris 
Criocère 

des céréales 

Cécidomyie 

du blé 

Pucerons 

des céréales 

S
u

rv
ei

ll
a
n

ce
 

Dépistage / piégeage           

Tenue de dossiers des suivis de ravageurs           

Dépistage de ravageurs par analyse de sol           

Lectures météorologiques aux fins de la modélisation fondée 

sur les degrés-jours           

Utilisation de technologies agricoles de précision (GPS, SIG) 

pour la collecte de données et la cartographie des ravageurs           

A
id

es
 à

 l
a
 d

éc
is

io
n

 

Seuil d'intervention économique           

Utilisation de modèle de prédiction comme aide à la prise de 

décision de traiter           

Recommandation d'un conseiller agricole ou bulletin 

d'information technique           

Décision de traiter fondée sur l'observation de la présence de 

ravageurs à un stade de développement critique           

Utilisation d'instruments électroniques portatifs dans les 

champs pour l'identification des ravageurs ou la gestion de 

données           

…suite 
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Tableau 8. Adoption des moyens de lutte contre les insectes nuisibles du blé de printemps au Canada1 (suite) 

Pratique / Organisme nuisible Criquets Vers-gris 
Criocère des 

céréales 

Cécidomyie 

du blé 

Pucerons 

des céréales 

In
te

rv
en

ti
o
n

 

Utilisation de pesticides à divers modes d'action pour la 

gestion du développement de résistance           
Incorporation au sol d'amendements et d'engrais verts qui ont 

des propriétés biofumigeantes afin de réduire les populations 

de ravageurs           

Biopesticides (pesticides microbiens et non conventionnels)           

Dissémination d'agents de lutte biologique (arthropodes)           

Préservation ou aménagement d'habitats pour la conservation 

ou le renforcement des moyens de lutte naturels (par ex. 

préservation des aires naturelles et des haies et brise-vent, 

ajustement de la hauteur de la faucheuse-andaineuse, etc.)  
          

Utilisation de phéromones induisant une confusion sexuelle 

chez les insectes           

Perturbation de la reproduction par lâcher d'insectes stériles           

Piégeage           
Applications ciblées de pesticides (en bandes, traitements 

localisés, pulvérisateurs à débit variable, etc.)           
Sélection de pesticides épargnant les insectes auxiliaires, les 

pollinisateurs et les autres organismes non ciblés           

Cette pratique est utilisée pour lutter contre ce ravageur dans la province. 

Cette pratique n'est pas utilisée par les producteurs pour lutter contre ce ravageur dans cette province. 

Cette pratique ne s'applique pas ou n'est pas pertinente à ce ravageur dans cette province. 

Les informations concernant la pratique de lutte contre ce ravageur sont inconnues. 
1Source: Les intervenants dans les provinces productrices de blé de printemps (Alberta, Saskatchewan et Manitoba); les données correspondent aux années de 

production 2016, 2015 et 2014. 
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Criquets : criquet voyageur (Melanoplus sanguinipes), criquet birayé 
(Melanoplus bivittatus) et criquet pellucide (Camnula pellucida)  

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les criquets s’attaquent à toutes les parties aériennes de la plante. Le criquet 

voyageur se nourrit de mauvaises herbes à feuilles larges, de graminées, d’orge et de blé. Il 

peut couper les épis de blé à mesure que la culture mûrit. Le criquet birayé possède un large 

éventail d’hôtes, dont les légumineuses, les plantes fourragères, les graminées et le blé. Le 

criquet pellucide préfère les céréales et les graminées. Les dommages occasionnés sont 

fortement corrélés aux conditions climatiques. Par temps sec et chaud, une petite population 

de criquets peut causer autant de dommages qu’une population nombreuse par temps froid et 

humide. 

Cycle de vie : Les espèces de criquets nuisibles pondent à la fin de l’été aux abords des champs, 

des pâturages et dans n’importe quel autre endroit vert. Les œufs pondus dans le sol sont 

agglutinés dans une matière spumeuse qui durcit à l’air pour former une oothèque. Si les 

conditions sont optimales, les femelles peuvent pondre aux deux à quatre jours. Le nombre 

d’œufs par oothèque varie selon l’espèce de criquet. L’éclosion a lieu au printemps. Les 

criquets passent par cinq stades larvaires au cours du printemps et du début de l’été, et mettent 

de 35 à 50 jours pour devenir adultes. Les jeunes criquets nouvellement éclos se nourrissent 

près du site de ponte, puis se déplacent sur des cultures plus attrayantes à mesure qu’ils 

grossissent et deviennent plus mobiles. Les criquets sont univoltins. Les températures 

printanières et estivales et les conditions climatiques automnales ont de fortes incidences sur 

la reproduction des criquets et sur l’importance des infestations de la saison suivante. Des 

conditions chaudes et sèches au printemps favorisent une éclosion hâtive et un développement 

rapide des criquets, alors qu’à l’inverse, un temps frais et humide ralentit ces processus. 

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Comme de nombreuses espèces de criquets ne sont pas nuisibles, il est 

important d’identifier les espèces présentes et de déterminer si un traitement s’avère 

nécessaire. Un semis hâtif permettra d’obtenir des plantes mieux développées plus tôt en 

saison, et celles-ci seront plus aptes à résister aux assauts des criquets. Le fait d’éviter de 

semer le blé dans des champs de chaume qui sont infestés de criquets réduira également les 

risques de dégâts causés par ces insectes. Le travail du sol à l’automne qui élimine les 

mauvaises herbes décourage la ponte d’œufs. Le travail du sol au printemps qui détruit les 

mauvaises herbes élimine une source alimentaire et affame les criquets nouvellement éclos. Il 

faut bien évaluer les avantages et inconvénients du travail du sol avant de choisir ce moyen de 

lutte. La pratique consistant à laisser des bandes non labourées où les mauvaises herbes 

(bandes-pièges) sont conservées en vue d’attirer et de concentrer les criquets pour ensuite les 

traiter avec un insecticide peut aider à réduire les populations de criquets. Les ministères 

provinciaux de l’Agriculture produisent des prévisions annuelles d’infestations de criquets 
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avec des cartes. Il est important de dépister les champs au printemps et au début de l’été dans 

les régions où des infestations de criquets sont prévues. De nombreux ennemis naturels des 

criquets, notamment des parasites et des prédateurs d’œufs, de nymphes et d’adultes de 

criquets peuvent aider à contrôler les populations de ces insectes. D’autres mesures de lutte 

contre les criquets sont listées au Tableau 8. Adoption des moyens de lutte contre les insectes 

nuisibles du blé de printemps au Canada.  

Cultivars résistants : Aucun. 

 

Enjeux relatifs aux criquets 

1. Il faudrait avoir un programme de lutte intégrée contre les criquets pour la production du 

blé. 

2. Il faut trouver d’autres produits à risque réduit comme solution de rechange aux 

insecticides organophosphorés qui sont efficaces même par temps très chaud. 

 

 

Vers-gris : ver-gris à dos rouge (Euxoa ochrogaster), ver-gris orthogonal 
(Agrotis orthogonia) et ver-gris moissonneur (Euxoa messoria)  

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les vers-gris s’attaquent à diverses cultures, notamment aux céréales, au canola, au 

tournesol, au lin et légumineuses entre autres. Les cultures préférées, les habitats et la période 

du développement diffèrent d’une espèce à l’autre. Les vers-gris sont généralement présents 

en petits nombres dans les champs, mais dans les années d’infestation, ils peuvent causer des 

pertes économiques considérables dans le blé et d'autres cultures. Les jeunes larves de 

vers-gris orthogonaux et de vers-gris à dos rouge se nourrissent de feuilles et de tiges 

souterraines, et coupent souvent les feuilles et les jeunes plantes. La nuit, le ver-gris 

moissonneur se nourrit de plantules. L’ampleur des dommages varie de quelques plaques dans 

le champ à la perte de la récolte entière. Les dommages peuvent être plus importants dans les 

champs où les mauvaises herbes démarrent tôt au printemps, dans les champs contenant 

beaucoup de résidus de culture ou dans les sites près d’un dense couvert végétal. 

Cycle de vie : Les papillons adultes pondent sur le sol ou près de la surface du sol, à l’automne. 

Les vers-gris à dos rouge, les vers-gris orthogonaux et les vers-gris moissonneurs survivent à 

l’hiver à l’état d’œuf. Après l’éclosion, les larves vivent dans le sol, mais remontent à la 

surface pour se nourrir. Elles se pupifient à la fin du printemps. Les nouveaux papillons 

émergent à l’été. Les vers-gris sont des espèces univoltines.  

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : De nombreux prédateurs, parasitoïdes et organismes pathogènes sont des agents 

de lutte importants contre les vers-gris. C'est pourquoi les pratiques qui favorisent la survie 
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des ennemis naturels, avec l'utilisation limitée de pesticides et la préservation des habitats 

naturels, comme les abords de champs, aideront à réduire les populations de vers-gris. 

D’autres mesures de lutte contre les vers-gris sont listées au Tableau 8. Adoption des moyens 

de lutte contre les insectes nuisibles du blé de printemps au Canada. 

Cultivars résistants : Aucun. 

 

Enjeux relatifs aux vers-gris 

1. Il faut disposer de meilleurs outils d’identification des larves de vers-gris pour faciliter le 

dépistage de ces insectes. De plus, la compréhension des différences biologiques entre les 

vers-gris et leurs parasites et prédateurs naturels aiderait à mettre au point de nouveaux 

outils de lutte contre ces ravageurs. 

 

 

Noctuelle ponctuée [Mythimna (Pseudaletia) unipuncta] 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les noctuelles ponctuées se nourrissent principalement de graminées, de maïs et de 

céréales, dont le blé, l’avoine, le seigle d’automne et l’orge. Les larves sont nocturnes et 

s’alimentent à la marge des feuilles de blé, remontant progressivement vers les fleurs, les 

glumes et les grains. 

Cycle de vie : Les papillons de la noctuelle ponctuée arrivent au Canada, transportés par les 

courants d’air chaud du sud. Les femelles pondent leurs œufs par groupes d’une centaine à la 

fois à la base des plantes-hôtes. Les larves se nourrissent la nuit ou par temps couvert durant 

trois à quatre semaines. Elles ont six stades larvaires. Au terme de leur développement 

larvaire, elles cessent de s’alimenter et se pupifient tout juste sous la surface du sol. Les 

adultes émergent environ deux semaines plus tard et pondent les œufs de la deuxième 

génération de noctuelle qui se nourrira à l’automne. La noctuelle ponctuée est généralement 

bivoltine au Canada. C’est la première génération au printemps qui cause le plus de 

dommages dans le blé de printemps. 

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : La destruction des graminées adventices en pré-semis du blé au printemps rend 

les champs moins attrayants pour les femelles pondeuses. On peut surveiller l’arrivée des 

papillons de nuit à l’aide de pièges lumineux ou de pièges à phéromones. La présence de 

larves peut être détectée par l’inspection de zones endommagées dans le champ ou des zones 

qui attirent les oiseaux, lesquels sont des prédateurs communs de ces larves. Les parasitoïdes 

et les prédateurs d’œufs et de larves assurent une certaine régulation naturelle de la noctuelle 

ponctuée. 

Cultivars résistants : Aucun. 
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Enjeux relatifs à la noctuelle ponctuée 

1. Les producteurs ont des connaissances limitées sur la noctuelle ponctuée. 

2. Il faudrait homologuer des insecticides microbiens pour le contrôle de la noctuelle 

ponctuée. 

 

 

Criocère des céréales (Oulema melanopus) 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les adultes et les larves du criocère des céréales endommagent le blé en broyant de 

longues lisières de tissu végétal entre les nervures des feuilles, ayant un effet « squelettisant ». 

La majorité des dommages causés par les larves apparaissent en juin. Les champs fortement 

endommagés prennent une couleur argentée. Des baisses de rendement de l’ordre de 55 % ont 

déjà été rapportées dans le blé de printemps. 

Cycle de vie : Les criocères adultes hivernent aux abords des champs de céréales dans des sites 

protégés, tels que les résidus de culture et la litière des arbres. Ils préfèrent les sites adjacents 

aux brise-vent et aux forêts. Ils émergent au printemps et sont actifs environ six semaines. Les 

œufs sont pondus isolément ou par paires à la marge des feuilles ou le long de la nervure 

médiane sur la face supérieure des feuilles. Une femelle peut pondre plusieurs centaines 

d’œufs. Les larves s’alimentent durant deux semaines environ et passent par quatre stades 

larvaires avant de se pupifier. Le stade larvaire dure deux à trois semaines. Les criocères 

adultes émergent et se nourrissent durant quelques semaines avant de chercher un site 

d’hivernage. Ces insectes sont univoltins. 

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Le dépistage des criocères se fait en cherchant des dommages causés par les 

adultes au printemps et la présence d’œufs et de larves dans des points choisis au hasard 

partout dans le champ. À l’aide de l’introduction d’une guêpe parasitoïde, le Tetrastichus 

julis, les populations de criocères des céréales ont pu être maintenues sous les seuils de 

nuisance économiques établis. Parmi les autres ennemis naturels des criocères, mentionnons 

certaines espèces de coccinelles, d’acariens et d’oiseaux. Afin de préserver les ennemis 

naturels des criocères et d’assurer un contrôle biologique efficace, il faut réduire, dans la 

mesure du possible, l’utilisation de pesticides chimiques dans les cultures. Les régions des 

Prairies dans lesquelles le criocère des céréales se manifeste, mais où le parasitoïde T. julis est 

absent peuvent être ciblées pour des lâchers du parasitoïde. D’autres mesures de lutte contre le 

criocère sont listées au Tableau 8. Adoption des moyens de lutte contre les insectes nuisibles 

du blé de printemps au Canada. 

Cultivars résistants : Aucun. 
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Enjeux relatifs au criocère des céréales 

1. L’aire de répartition connue du criocère des céréales couvre l’ensemble des provinces des 

Prairies et les producteurs ont besoin de plus d’information sur les moyens de lutte contre 

ce ravageur. 

2. Il faut homologuer des insecticides non toxiques pour le parasitoïde Tetrastichus julis, 

insecte qui a été lâché dans certaines provinces pour la régulation du criocère.  

 

 

Cécidomyie du blé (Sitodiplosis mosellana) 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les larves de la cécidomyie du blé se nourrissent des grains de blé en croissance. 

Les grains attaqués peuvent être fissurés, ratatinés ou abimés, ce qui se traduit par une 

réduction du rendement et de la qualité des grains, et leur déclassement. La gravité des 

dommages dépend de la variété, du stade de développement du grain au moment des blessures 

infligées et du nombre de larves. 

Cycle de vie : Les adultes émergent du sol entre la mi-juin et la mi-juillet, période correspondant 

à l’émergence des épis de la gaine et à la floraison du blé. Les femelles pondent sur des grains 

en formation et après l’éclosion, les jeunes larves se nourrissent de grains en développement 

durant deux ou trois semaines avant de se laisser choir sur le sol pour former un cocon et 

hiverner. La pupaison a lieu au printemps et les adultes émergent si les conditions d’humidité 

du sol sont adéquates. Toutefois, s’il manque d’humidité, la pupaison n’a pas lieu et les larves 

demeurent dans le sol. Les larves peuvent demeurer dans le sol plusieurs années jusqu’à ce 

que les conditions d’humidité leur deviennent plus favorables. Ce sont des insectes univoltins. 

 

Lutte antiparasitaire  

Lutte culturale : Le dépistage de la cécidomyie du blé se fait aux stades de l’épiaison et de la 

floraison, en soirée, quand cet insecte est plus actif. Pour prévenir la prolifération des 

populations de ce ravageur, pratiquer des rotations culturales et éviter de cultiver le blé en 

continu. La modification de la date de semis du blé de manière à décaler sa période de 

floraison en fonction des périodes d’apparition et de ponte du ravageur peut réduire 

efficacement les dommages, mais les résultats de cette pratique varieront selon le cultivar de 

blé et le type de sol. La petite guêpe parasitoïde naturelle Macroglenes penetrans peut réduire 

les populations de ce ravageur. D’autres mesures de lutte contre la cécidomyie du blé sont 

listées au Tableau 8. Adoption des moyens de lutte contre les insectes nuisibles du blé de 

printemps au Canada. 

Cultivars résistants : On trouve dans le commerce plusieurs cultivars de blé de printemps roux 

résistants à la cécidomyie qui sont offerts en mélanges de variétés. Ces mélanges sont 

constitués à 90 % de variétés résistantes et à 10 % de variétés sensibles. Les variétés sensibles 
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serviront de plantes refuges pour empêcher les populations de ravageurs d’évoluer 

génétiquement et de neutraliser la résistance du blé.  

 

Enjeux relatifs à la cécidomyie du blé 

1. Comme la résistance du blé à la cécidomyie repose sur un seul gène, elle est plus à risque 

d’être neutralisée dans quelques années. Il faut sélectionner de nouvelles lignées de blé 

qui ont des mécanismes de résistance différents. 

2. On a besoin de plus de données sur les incidences économiques de la cécidomyie du blé. 

Il faut établir des seuils d’intervention économique contre la cécidomyie du blé et mettre 

au point des techniques de dépistage qui soient simples. 

3. Il faut disposer d’autres produits homologués comme solution de rechange aux 

insecticides organophosphatés, ainsi que des moyens de lutte biologique. Il faut avoir des 

insecticides qui ne sont pas toxiques pour le parasitoïde Macroglenes penetrans.  

 

 

 

Pucerons (Aphididae) : puceron des céréales [Sitobion (Macrosiphum) 
avenae)] et puceron bicolore des céréales (Rhopalosiphum padi) 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les pucerons sucent la sève du blé pour se nourrir. Le puceron des céréales 

s’alimente sur les grains des céréales cultivées, ce qui les endommagent et rendent les grains 

ratatinés. Le puceron bicolore des céréales s’aliment généralement sur les tiges et les feuilles 

inférieures. Les fortes infestations de pucerons bicolores peuvent aussi réduire la qualité des 

grains. À l’automne, les pucerons migrent dans le blé d’automne pour s’y nourrir. Les deux 

espèces de pucerons peuvent transmettre le virus de la jaunisse nanisante de l’orge, mais le 

puceron bicolore est le vecteur le plus efficace de transmission de cette maladie.  

Cycle de vie : Des femelles pucerons provenant des États-Unis arrivent au Canada, transportées 

par le vent. Au cours de l’été, de nombreuses générations successives de nymphes femelles 

sont produites par reproduction asexuée. Les pucerons s’alimentent sur le blé de printemps et 

d’autres céréales cultivées, puis à l’automne, ils se déplacent dans les champs de céréales 

d’automne. Les colonies de pucerons meurent à l’automne.  

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Le blé de printemps semé tôt atteindra un stade de développement qui attire 

moins les pucerons et il sera ainsi moins vulnérable à une infection par le virus de la jaunisse 

nanisante de l’orge. Les chrysopes et les coccinelles, ainsi que certains pathogènes fongiques 

et parasitoïdes naturels peuvent réduire les populations de pucerons. Il existe aussi des seuils 

d’intervention établis pour lutter contre les pucerons dans le blé. D’autres mesures de lutte 
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contre les pucerons sont listées au Tableau 8. Adoption des moyens de lutte contre les insectes 

nuisibles du blé de printemps au Canada. 

Cultivars résistants : Il existe des variétés tolérantes. 
 

Enjeux relatifs aux pucerons 

1. Les producteurs doivent avoir accès à des insecticides sélectifs pour traiter les pucerons, 

mais qui ne sont pas toxiques pour leurs parasitoïdes et leurs prédateurs naturels.  

 

 

Vers fil-de-fer (Elateridae) 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les vers fil-de-fer, qui sont en fait des larves de taupins s’attaquent aux grandes 

cultures, mais le taupin des prairies (Ctenicera destructor) et le taupin (Hypnoidus bicolor) 

sont les espèces les plus communes dans les prairies. Les vers fil-de-fer se nourrissent de 

semence, de racines et de plantules au printemps, réduisant ainsi la levée des semis et la 

densité des peuplements. Les larves qui ont une longue durée de vie peuvent endommager 

plusieurs cultures successives. Elles sont souvent plus abondantes dans les sols de texture 

moyenne, bien drainés et dans les retours de prairie. Toutes les cultures peuvent être touchées, 

sauf celles semées l’automne. 

Cycle de vie : Les vers fil-de-fer sont des larves de taupins. Les femelles déposent des œufs dans 

le sol, à proximité des racines de plantes hôtes. Les larves demeurent dans le sol et se 

nourrissent de racines. Lorsque les températures du sol sont trop chaudes à l’été, les larves 

migrent plus profondément dans le sol pour trouver de la fraîcheur. Selon les espèces, le stade 

larvaire peut durer jusqu’à 11 ans avant que n’aient lieu la pupaison et l’émergence de 

l’adulte. Les larves se pupifient dans le sol à une profondeur d’environ cinq à dix centimètres. 

Le stade larvaire dure moins d’un mois, mais l’adulte n’émergera qu’au printemps suivant. 

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Au printemps, on peut détecter la présence de vers fil-de-fer de deux à trois 

semaines avant le semis en disposant dans le champ des pièges appâtés avec un mélange de 

maïs et de blé, des morceaux de pommes de terre ou du gruau. Les pratiques de semis 

favorisant une germination rapide et une croissance vigoureuse des plantules permettront à la 

culture de mieux résister aux attaques des vers fil-de-fer. L’élimination des pousses de plantes 

vertes dans les champs en jachère en juin et juillet affamera les larves récemment écloses. 

Cultivars résistants : Aucun. 
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Enjeux relatifs aux vers fil-de-fer 

1. Il faut mettre au point des techniques de dépistage et établir des seuils d’intervention 

économiques pour lutter contre les vers fil-de-fer.  

2. Il faut poursuivre des travaux de recherche sur les rotations culturales comme moyen de 

lutte contre les vers fil-de-fer. 

3. On constate une augmentation des problèmes de vers fil-de-fer dans de nombreux 

systèmes agricoles au Canada qui est probablement attribuable à la modification des 

pratiques de travail du sol et aux changements des insecticides chimiques disponibles. 

Les producteurs ont besoin à la fois d’insecticides qui réduisent les populations du vers 

fil-de-fer tout en protégeant les peuplements de blé.  

 

 

Mouche de Hesse (Mayetiola destructor) 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : La mouche de Hesse s’attaque au blé de printemps et au blé d’automne. Les larves 

se nourrissent sur la tige à la jonction du limbe foliaire. Les activités alimentaires des larves 

affaiblissent les tiges et les rendent vulnérables aux brisures, nuisent à l’élongation de la tige 

et causent des pertes de rendement. Les dommages causés par cette mouche sont souvent 

confondus avec ceux de la tenthrède du blé. 

Cycle de vie : La mouche de Hesse a deux générations par année, une au printemps et l’autre à 

l’automne. L’insecte passe l’hiver dans le collet d’une vieille plante sous forme de pupe, 

souvent nommée « graine de lin » en raison de sa ressemblance avec celle-ci. En juin, les 

adultes émergent et pondent à la base de jeunes plantules de blé de printemps. Les larves 

s’alimentent à la base des plantes durant deux à trois semaines, puis se pupifient. Les adultes 

émergent et pondent sur des plantes à maturité plus tardive. Les larves se nourrissent au 

niveau des nœuds supérieurs de la plante, entre la tige et la gaine foliaire.  

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Comme la mouche de Hesse vole peu, les rotations culturales aideront à la 

combattre. Un semis hâtif favorise le développement de plantes plus hautes et plus 

vigoureuses qui pourront mieux résister aux attaques de la mouche lorsqu’elle fera son 

apparition dans la culture. Pour réduire les risques de migration de la mouche entre les 

cultures, éviter de semer du blé de printemps à proximité du blé d’automne. L’enfouissement 

des chaumes infestés à l’automne aidera à éliminer les populations hivernantes. Il existe au 

moins six espèces d’hyménoptères parasitoïdes qui s’attaquent à la mouche de Hesse, et elles 

contribuent à leur régulation, particulièrement les mouches de deuxième génération.  

Cultivars résistants : Certaines variétés de blé de printemps sont moins sensibles aux dommages 

de la mouche de Hesse. 



 

55 

 

Enjeux relatifs à la mouche de Hesse 

1. Les producteurs ne disposent d’aucun produit chimique pour lutter contre la mouche de 

Hesse, et d’aucun traitement des semences. 

2. Il faut évaluer les impacts économiques de la mouche de Hesse dans certaines régions. 

 

 

 

Thrips (Thripidae) 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les thrips râpent les feuilles et d’autres tissus végétaux pour se nourrir de la sève 

qui s’en écoule. Les tissus fortement endommagés blanchissent, tandis que les tiges et épis 

touchés peuvent se recourber en col de cygne. Une forte activité des thrips sur la feuille 

étendard peut inhiber le développement des grains ou donner des grains ratatinés. Les thrips 

adultes peuvent se trouver dans les cultures de blé de printemps et de blé d’automne, et les 

larves, dans les cultures d’orge. Les thrips peuvent attaquer les feuilles, les tiges ou les épis.  

Cycle de vie :  Les femelles survivent à l’hiver sur des graminées et dans des sites protégés. Au 

printemps, les thrips volent ou sont transportés par le vent dans des céréales hôtes. Les adultes 

pondent sur la plante hôte. La durée d’une génération est très courte et on compte plusieurs 

générations par année.  

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Les thrips causent rarement de graves dommages au blé. Il est rare que des 

infestations nécessitent une intervention. Il existe de nombreux insectes prédateurs qui se 

nourrissent de thrips et qui réduisent leurs effectifs. 

Cultivars résistants : Aucun. 

 

Enjeux relatifs aux thrips 

Aucun enjeu relevé. 
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Insecticides, acaricides et bioinsecticides homologués pour la 
production de blé de printemps au Canada 

Les matières actives homologuées pour lutter contre les insectes et les acariens nuisibles 

du blé de printemps sont présentées au tableau 9 : Insecticides, acaricides et bioinsecticides 

homologués pour la production de blé de printemps au Canada. Ce tableau contient également 

les numéros d’enregistrement des produits homologués pour le blé de printemps en date du 

15 février 2019, contenant chacune de ces matières actives, en plus de renseignements sur la 

famille chimique et le statut de réévaluation. Pour obtenir des conseils sur les matières actives 

homologuées pour des insectes et acariens spécifiques, le lecteur doit consulter les étiquettes 

des produits dans la base de données des étiquettes de l’ARLA https://www.canada.ca/fr/sante-

canada/services/securite-produits-consommation/pesticides-lutte-antiparasitaire.html ainsi que 

les guides provinciaux sur la production des cultures. 

 

 

https://www.canada.ca/fr/sante-canada/services/securite-produits-consommation/pesticides-lutte-antiparasitaire.html
https://www.canada.ca/fr/sante-canada/services/securite-produits-consommation/pesticides-lutte-antiparasitaire.html
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Tableau 9. Insecticides, acaricides et bioinsecticides homologués pour lutter contre les insectes et les acariens du blé de 

printemps au Canada 

  

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation1   Groupe chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

carbaryle 25815 carbamate  1A   
inhibiteur de 

l'acétylcholinestérase (AChE) 
RE (REV2018-17) 

chlorantraniliprole 28982 diamide 28 
modulateur du récepteur de la 

ryanodine 
H 

chlorpyrifos nombreux produits organophosphate 1B 
inhibiteur de 

l'acétylcholinestérase (AChE) 
RE 

clothianidine 28975 néonicotinoïde  4A   

modulateur compétitif des 

récepteurs de l'acétylcholine 

nicotinique (nAChR) 

RES* 

clothianidine + métalaxyl 

+ métconazole  
31357 

néonicotinoïde +  acylalanine4 + 

triazole4 

 4A   + 44+ 

34 

modulateur compétitif des 

récepteurs de l'acétylcholine 

nicotinique (nAChR) + A1: 

synthèse d'acides nucléiques4 +  

G1 : biosynthèse de stérol dans 

les membranes4 

RES* + H + H 

cyperméthrine 15738, 28795, 30316 pyréthroïde, pyréthrine  3A   modulateur du canal sodique H (RVD2018-22) 

…suite 
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Tableau 9. Insecticides, acaricides et bioinsecticides homologués pour lutter contre les insectes et les acariens du blé de 

printemps au Canada (suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation1   Groupe chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

deltaméthrine 
17734, 20078, 22478, 25573, 

32446, 32447 
pyréthroïde, pyréthrine  3A   modulateur du canal sodique H (RVD2018-27) 

diméthoate 8277, 9382, 9807, 25651 organophosphate 1B 
inhibiteur de 

l'acétylcholinestérase (AChE) 
H 

imidaclopride 
28475, 29609, 29610, 30505, 

30668  
néonicotinoïde  4A   

modulateur compétitif des 

récepteurs de l'acétylcholine 

nicotinique (nAChR) 

RES 

lambda-cyhalothrine 24984, 26837, 29052, 32427  pyréthroïde, pyréthrine  3A   modulateur du canal sodique RE 

malathion 
4590, 5821, 8372, 9337, 15896, 

17222, 25638 
organophosphate  1B   

inhibiteur de 

l'acétylcholinestérase (AChE) 
R 

perméthrine 14882, 16688, 28877, 30316 pyréthroïde, pyréthrine  3A   modulateur du canal sodique RE 

…suite 
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Tableau 9. Insecticides, acaricides et bioinsecticides homologués pour lutter contre les insectes et les acariens du blé de 

printemps au Canada (suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation1   Groupe chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Mode d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

Treatment de stockage 

aluminum phosphide 

(pour semences de blé 

destinées à être plantées 

seulement) 

nombreux produits phosphide 24A 

inhibiteur du transport 

d'électrons du complexe 

mitochondrial IV 

H 

oxyde de silicium (présent 

sous forme de terre à 

diatomées, 100%)  
22489 S/O S/O 

perturbateur mécanique non 

spécifique UNM 
H 

oxyde de silicium (présent 

sous forme de terre à 

diatomées, 100%) + 

aérogel de silice 

24259 S/O S/O 
perturbateur mécanique non 

spécifique UNM 
H 
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Tableau 9. Insecticides, acaricides et bioinsecticides homologués pour lutter contre les insectes et les acariens du blé de 

printemps au Canada (suite) 

Notes : 

1Source : Base de données sur les étiquettes de l'Agence de réglementation de la lutte antiparasitaire (http://www.hc-sc.gc.ca/cps-spc/pest/registrant-titulaire/tools-

outils/label-etiq-fra.php). La liste comprend tous les ingrédients actifs qui étaient homologués au 15 février 2019. Bien que tous les efforts aient été déployés 

pour s'assurer que tous les insecticides, acaricides et biopesticides homologués au Canada pour  le blé de printemps ont été inclus dans cette liste, certains 

ingrédients actifs ou produits peuvent avoir été omis par inadvertance.  La terme «nombreux produits» est utilisé s'il existe plus de dix produits homologués pour 

un ingrédient actif. Les préparations commerciales qui renferment cette matière active peuvent ne pas toutes être homologuées pour cette culture. L'étiquette 

indique le mode d'emploi autorisé du pesticide et doit être consultée pour savoir comment appliquer le produit. Il ne faut pas se fier aux renseignements du présent 

tableau pour prendre des décisions concernant l'application des pesticides ou leur utilisation.  

2 Source: Insecticide Resistance Action Committee. IRAC MoA Classification Scheme (Version 9.1; décembre 2019) (excluant les phéromones) (www.irac-

online.org) (site consulté le 28 janvier 2019). 

3 État de réévaluation de l'ARLA tel que publié dans les notes de réévaluation de l'ARLA REV2018 -06, Plan de travail des réévaluations et des examens spéciaux 

de l'Agence de réglementation de la lutte antiparasitaire pour les années 2018 à 2023, notes de réévaluation de l'ARLA REV2018 -17 Début de l'évaluation des 

risques cumulatifs pour la santé - N-méthylcarbamates et autres documents de réévaluation: H - homologation complète, RE (cases jaunes) - réévaluation en cours, 

RES (cases jaunes) - examen spécial en cours, RES* (cases jaunes) - réévaluation et examen spécial en cours. Autres codes utilisés: RU (cases rouges) - révocation 

de l'utilisation par le titulaire de l'homologation, AG (cases rouges) - abandon graduel de l'utilisation dû à la réévaluation par l'ARLA. 

4Source: Fungicide Resistance Action Committee. FRAC Code List 2018: Fungicides sorted by mode of action (including FRAC code numbering). Février 2018. 

(www.frac.info/ ) (site consulté le 1er mars 2019). 

5Selon la publication du Gouvernement du Canada: Avis à toute personne qui utilise le bromure de méthyle: juin 2017  https://www.canada.ca/fr/environnement-

changement-climatique/services/registre-environnemental-loi-canadienne-protection/avis-utilise-bromure-methyle-juin-2017.html.  
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Mauvaises herbes 

 

Principaux enjeux 

 La résistance à de nombreuses classes d’herbicides au sein des populations de mauvaises 

herbes est une préoccupation. 

 

 Il faut adopter des stratégies de rotation faisant appel à des moyens de lutte non 

chimiques contre les mauvaises herbes afin de limiter l’apparition de résistance aux 

herbicides.  

 

 

 

Tableau 10. Présence des mauvaises herbes dans la production du blé de printemps au 

Canada1,2 

Mauvaise herbe  Alberta Saskatchewan Manitoba 

Mauvaises herbes à feuilles larges annuelles       

Graminées annuelles       

Mauvaises herbes à feuilles larges vivaces       

Graminées vivaces       

Présence annuelle généralisée avec forte pression du parasite. 

Présence annuelle généralisée avec pression modérée du parasite OU présence annuelle localisée avec forte pression 

OU présence sporadique généralisée avec forte pression. 

Présence annuelle généralisée avec faible pression du parasite OU présence sporadique généralisée avec pression 

modérée OU présence sporadique localisée avec forte pression. 

Présence annuelle localisée avec pression faible à modérée du parasite OU présence sporadique généralisée avec 

faible pression OU présence sporadique localisée avec pression faible à modérée OU le parasite n'est pas 

préoccupant. 

Parasite non présent. 

Aucune donnée obtenue. 

1Source: Les intervenants dans les provinces productrices de blé de printemps (Alberta, Saskatchewan et Manitoba);  

les données correspondent aux années de production 2016, 2015 et 2014. 

2Veuillez vous reporter à l'Annexe 1 pour obtenir des explications détaillées sur le codage couleur des données. 
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Tableau 11. Moyens de lutte adoptés contre les mauvaises herbes dans la production du blé de printemps au Canada1 

Pratique / Organisme nuisible 

Mauvaises herbes 

à feuilles larges 

annuelles 

Graminées 

annuelles 

Mauvaises herbes 

à feuilles larges 

vivaces 

Graminées 

vivaces 

P
ro

p
h

y
la

x
ie

 

Sélection de variétés ou utilisation de variétés 

compétitives         

Ajustement de la date de semis ou de récolte         

Rotation des cultures         

Sélection de l'emplacement de la culture         

Optimisation de la fertilisation pour favoriser une 

croissance équilibrée         

Utilisation de matériel de propagation exempt de 

mauvaises herbes (graines, boutures ou plantes à 

transplanter)         

Semis direct ou travail réduit du sol pour réduire 

la germination des graines de mauvaises herbes         

Utilisation de barrières physiques (par ex. paillis)         

…suite 
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Tableau 11. Moyens de lutte adoptés contre les mauvaises herbes dans la production du blé de printemps au Canada1 

Pratique / Organisme nuisible 

Mauvaises herbes 

à feuilles larges 

annuelles 

Graminées 

annuelles 

Mauvaises 

herbes à feuilles 

larges vivaces 

Graminées 

vivaces 

P
ré

v
en

ti
o
n

 

Désinfection de l'équipement         

Gestion du couvert végétal (éclaircissement, 

taille, espacement des rangs ou des plants, etc.)         
Ajustement de la profondeur de semis ou de 

plantation         
Gestion de l'irrigation (moment et durée de 

l'irrigation, quantité d'eau) pour maximiser la 

croissance de la culture         

Gestion de l'humidité du sol  (amélioration du 

drainage, culture sur planches surélevées, 

renchaussage, semis sur buttes ou billons, etc.)         

Lutte contre les mauvaises herbes dans les 

terrains non cultivés         

S
u

rv
ei

ll
a

n
ce

 

Surveillance et inspection des champs         
Tenue de dossiers sur l'incidence des mauvaises 

herbes, incluant des mauvaises herbes résistantes 

aux herbicides         

Utilisation de technologies agricoles de précision 

(GPS, SIG) pour la collecte de données et la 

cartographie des mauvaises herbes         

…suite 
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Tableau 11. Moyens de lutte adoptés contre les mauvaises herbes dans la production du blé de printemps au Canada1 (suite) 

Pratique / Organisme nuisible 

Mauvaises herbes à 

feuilles larges 

annuelles 

Graminées 

annuelles 

Mauvaises herbes à 

feuilles larges 

vivaces 

Graminées 

vivaces 

A
id

es
 à

 l
a
 d

éc
is

io
n

 

Seuil d'intervention économique         

Recommandation d'un conseiller agricole ou 

bulletin d'information technique         

Décision de traiter fondée sur l'observation de la 

présence de mauvaises herbes à un stade de 

développement critique         

Décision de traiter fondée sur l'observation de 

dommages causés à la culture         

Utilisation d'instruments électroniques portatifs 

dans les champs pour l'identification des 

mauvaises herbes ou pour la gestion de données         

…suite 
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Tableau 11. Moyens de lutte adoptés contre les mauvaises herbes dans la production du blé de printemps au Canada1 (suite) 

Pratique / Organisme nuisible 

Mauvaises 

herbes à feuilles 

larges annuelles 

Graminées 

annuelles 

Mauvaises 

herbes à feuilles 

larges vivaces 

Graminées 

vivaces 

In
te

rv
en

ti
o
n

 

Utilisation d'herbicides à divers modes d'action pour la 

gestion du développement de résistance         

Incorporation au sol d'amendements et d'engrais verts 

ayant des propriétés biofumigantes pour réduire les 

populations de mauvaises herbes         
Biopesticides (pesticides microbiens et non 

conventionnels)         

Dissémination d'agents de lutte biologique (arthropodes)é         

Désherbage mécanique (sarclage /travail du sol)         

Désherbage manuel (arrachage à la main, binage, 

flammage)         

Utilisation de la technique du faux semis sur planche 

d'ensemencement         
Applications ciblées de pesticides (en bandes, 

applications localisées, pulvérisateurs à débit variable, 

etc.)         

Sélection d'herbicides épargnant les insectes auxiliaires, 

les pollinisateurs et les autres organismes non ciblés         

…suite 
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Tableau 11. Moyens de lutte adoptés contre les mauvaises herbes dans la production du blé de printemps au Canada1 (suite) 

Pratique / Organisme nuisible 

Mauvaises 

herbes à 

feuilles 

larges 

annuelles 

Graminées 

annuelles 

Mauvaises 

herbes à 

feuilles larges 

vivaces 

Graminées 

vivaces 

N
o
u

v
el

le
s 

p
ra

ti
q

u
es

 

(p
a
r 

la
 

p
ro

v
in

ce
) 

"CombCut" – utilisation d’une tondeuse basée sur la 

technologie suédoise qui élimine sélectivement les 

mauvaises herbes (Alberta) 
        

Cette pratique est utilisée pour lutter contre ce ravageur dans la province 

Cette pratique n'est pas utilisée par les producteurs pour lutter contre ce ravageur dans cette province 

Cette pratique ne s'applique pas ou n'est pas pertinente à ce ravageur dans cette province 

Les informations concernant la pratique de lutte contre ce ravageur sont inconnues 
1Source: Les intervenants dans les provinces productrices de blé de printemps (Alberta, Saskatchewan et Manitoba); les données correspondent aux années de 

production 2016, 2015 et 2014. 
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Mauvaises herbes graminées et à feuilles larges annuelles 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les mauvaises herbes ou adventices concurrencent les cultures pour avoir accès à la 

lumière, aux éléments nutritifs et aux réserves hydriques du sol et peuvent causer des pertes 

de rendement. Plus la densité des mauvaises herbes est élevée, plus les pertes de rendement 

seront importantes. Les mauvaises herbes qui germent et s’établissent avant la levée de la 

culture prendront le dessus sur cette dernière. Une abondance de mauvaises herbes au moment 

de la récolte peut ralentir le battage et en accroître les coûts. En outre, les semences de 

mauvaises herbes qui contaminent le grain récolté occasionnent des pertes en raison des taux 

élevés d’impuretés, du déclassement et des coûts de nettoyage nécessaires. 

Cycle de vie : Les mauvaises herbes annuelles se multiplient à partir des graines qu’elles 

produisent abondamment chaque année. Elles complètent leur cycle vital en l’espace d’une 

seule saison (germination, croissance végétative, floraison et production de graines). Certaines 

mauvaises herbes annuelles, dites annuelles hivernantes, germent l’automne, hivernent puis 

fleurissent et complètent leur cycle vital le printemps suivant. Les graines des mauvaises 

herbes annuelles peuvent demeurer viables dans le sol pendant de nombreuses années.  

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : La lutte intégrée contre les mauvaises herbes qui fait appel à diverses approches 

s’avère l’outil de lutte le plus efficace. Les rotations avec d’autres cultures peuvent prévenir 

l’accumulation de mauvaises herbes, car elles permettent d’utiliser différentes pratiques 

culturales et une plus grande diversité d’herbicides. L’utilisation de semences exemptes de 

mauvaises herbes, y compris les semences produites à la ferme, et le nettoyage minutieux de 

la machinerie agricole avant de la déplacer dans d’autres champs réduiront les risques d’y 

introduire de nouvelles mauvaises herbes. Le semis hâtif de blé lui permet une levée précoce 

et de s’établir avant les mauvaises herbes et réduit les risques de perte de rendement. 

L’application d’engrais en bandes dans le sol accroît la compétitivité de la culture tout en lui 

donnant un accès préférentiel aux éléments nutritifs. D’autres mesures de lutte contre les 

mauvaises herbes annuelles sont listées au Tableau 11. Moyens de lutte adoptés contre les 

mauvaises herbes dans la production du blé de printemps au Canada. 

Cultivars résistants : Aucun. 

 

Enjeux relatifs aux mauvaises herbes annuelles 

1. La résistance aux herbicides au sein des populations de mauvaises herbes : la résistance 

aux herbicides couramment utilisés, dont les herbicides du groupe 1 [inhibiteurs de 

l’acétyl-CoA carboxylase (ACCase)] est une préoccupation grandissante en ce qui 

concerne la folle avoine (Avena fatua) et les sétaires (Setaria spp.), d’autant plus que les 

groupes d’herbicides qui sont homologués pour la culture du blé sont peu nombreux. La 

folle avoine est aussi résistante aux herbicides du groupe 2 [inhibiteurs de l’acétolactate 
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synthase/ acétohydroxyacide synthase (ALS/ AHAS)], ainsi qu’aux herbicides du 

groupe 8 (thiocarbamates), bien que ces derniers soient moins utilisés de nos jours. Chez 

les sétaires, une résistance répandue aux herbicides du groupe 3 (dinitroaniline) est aussi 

rapportée. Chez le kochia à balais (Kochia scoparia), la résistance aux herbicides les plus 

couramment utilisés, notamment ceux du groupe 2 (inhibiteurs de l’ALS/AHAS) suscite 

de plus en plus de préoccupation. Certains biotypes du kochia sont aussi résistants aux 

herbicides du groupe 4 (acides pyridine-carboxylique). En ce qui concerne les herbicides 

du groupe 2, on recense maintenant dix-sept espèces d’adventices dicotylédones qui sont 

résistantes. D’autres espèces d’adventices risquent aussi de développer une résistance. Il 

faut continuer d’élaborer des approches au moyen de pratiques durables aux fins de la 

gestion de la résistance aux herbicides et les promouvoir auprès des producteurs pour 

encourager leur adoption. 

2. Les cas de résistance croisée et de résistance multiple à divers herbicides et à divers 

groupes d’herbicides sont bien documentés. Certains biotypes de folle avoine au Manitoba 

peuvent avoir développé une résistance multiple à quatre ou cinq modes différents 

d’action d’herbicides.  

3. Il faudrait disposer de meilleurs moyens de lutte contre le laiteron épineux annuel 

(Sonchus asper) en raison de sa résistance répandue aux herbicides du groupe 2 et des 

erreurs d’identification dont fait l’objet cette mauvaise herbe, souvent méprise pour le 

laiteron des champs vivace (Sonchus arvensis). 

4. La tendance à élargir les entre-rangs dans les champs pourrait accroître la dépendance aux 

herbicides, de même que les risques d’apparition de résistance aux herbicides dans les 

populations d’adventices annuelles. 

5. Il faudrait avoir plus de ressources pour dépister et cartographier les mauvaises herbes 

résistantes. On a besoin de techniques plus rapides et moins coûteuses pour diagnostiquer 

les cas de résistance aux herbicides. 

6. Les producteurs disposent de peu d’options d’herbicides pour traiter le brome des toits 

(Bromus tectorum) et le brome du Japon (B. japonicus), deux mauvaises herbes difficiles à 

maîtriser. 

7. Il faut faire des enquêtes sur les adventices dans certaines régions pour déterminer les 

niveaux d’infestation. 
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Mauvaises herbes graminées et à feuilles larges vivaces 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les mauvaises herbes vivaces font concurrence aux plantes cultivées pour avoir 

accès aux réserves hydriques et aux éléments nutritifs dans le sol et peuvent entraîner une 

diminution du rendement et une réduction de la qualité de la récolte.  

Cycle de vie : Les adventices vivaces peuvent vivre de nombreuses années. Elles peuvent se 

multiplier par leur semence ou par leurs organes de propagation végétative (racines traçantes, 

stolons ou tubercules). Elles se régénèrent aisément à partir de fragments racinaires. La 

plupart des graines des adventices vivaces germent dans l’année, mais certaines peuvent 

demeurer viables dans le sol pendant vingt ans ou plus. 

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Il est important de choisir des champs faiblement exposés aux pressions de 

mauvaises herbes pour s’assurer d’une bonne maîtrise des adventices vivaces. L’utilisation de 

semences exemptes de graines de mauvaises herbes et le nettoyage de la machinerie agricole 

avant de pénétrer dans d’autres champs réduiront les risques d’introduire de nouvelles 

mauvaises herbes dans de nouveaux champs. Le travail du sol après la récolte peut réduire les 

densités de adventices vivaces. Un moyen pouvant prévenir l’accumulation de problèmes de 

mauvaises herbes vivaces est la pratique de rotations culturales diversifiées avec notamment 

de l’orge, du canola ou des plantes fourragères, qui concurrent plus efficacement les 

mauvaises herbes et dans lesquelles différents herbicides peuvent être utilisés. D’autres 

mesures de lutte contre les mauvaises herbes vivaces sont listées au Tableau 11. Moyens de 

lutte adoptés contre les mauvaises herbes dans la production du blé de printemps au Canada. 

Cultivars résistants : Aucun. 

 

Enjeux relatifs aux mauvaises herbes vivaces 

1. Les systèmes de travail minimal du sol ont aggravé les problèmes des adventices vivaces. 

2. La tendance à élargir les entre-rangs dans les champs pourrait accroître la dépendance 

aux herbicides, accélérant l’apparition de résistance aux herbicides au sein des 

populations des adventices vivaces. 

3. Il faut faire des enquêtes sur les adventices dans certaines régions pour déterminer 

l’ampleur des infestations. 

4. Il faudrait disposer de moyens de lutte plus efficaces contre le chardon des champs 

(Cirsium arvense). 
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Repousses spontanées 

 

Renseignements sur l’organisme nuisible 

Dommages : Les repousses spontanées des cultures précédentes concurrencent la culture actuelle 

pour l’accès aux réserves hydriques et aux éléments nutritifs du sol et peuvent réduire la 

qualité de la récolte. Lorsque différentes classes de blé, comme le blé roux de l’Ouest et le blé 

dur ambré, sont cultivées dans le même champ en rotation, des repousses spontanées de ces 

blés peuvent donner des quantités élevées de hors­types dans les échantillons de grains qui 

entraînent le déclassement du grain. Les repousses spontanées de blé d’automne peuvent 

transmettre des maladies et des insectes nuisibles au blé de printemps. 

Cycle de vie : Les repousses spontanées poussent à partir des grains perdus lors de la récolte et 

des grains tombés prématurément avant la récolte. À l’instar des adventices annuelles, les 

repousses spontanées de plantes cultivées complètent leur cycle de développement en une 

seule saison de végétation, soit leur germination, croissance végétative, floraison et 

production de graines.  

 

Lutte antiparasitaire 

Lutte culturale : Comme les semences de repousses spontanées ont généralement une courte 

durée de dormance, elles germent pour la plupart en moins d’un an après leur production. La 

gestion intégrée qui inclus plusieurs cultures en rotation et des taux de semis plus élevés peut 

contribuer à réduire les problèmes de repousses spontanées. Les pratiques favorisant une 

germination et une levée rapides des semis, avant celles des repousses spontanées, réduiront 

les pertes de rendement. L’application d’engrais en bandes dans le sol accroît la compétitivité 

de la culture et lui donne un accès préférentiel aux éléments nutritifs.  

Cultivars résistants : Aucun. 

 

Enjeux relatifs aux repousses spontanées 

1. Les repousses spontanées de canola, de soya et de maïs qui sont issues de cultivars 

tolérants aux herbicides peuvent être difficile à détruire. 

2. Il se peut que les repousses spontanées d’autres classes de blé ou espèces céréalières ne 

puissent être éliminer au moyen de traitements herbicides dans le blé de printemps. 
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Herbicides et bioherbicides homologués pour la lutte contre les 
mauvaises herbes du blé de printemps au Canada 

Les matières actives qui sont homologuées pour lutter contre les mauvaises herbes dans 

la production du blé de printemps sont présentées au tableau 12 : Herbicides et bioherbicides 

homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps. Le 

tableau fournit également les numéros d’enregistrement des produits homologués pour le blé 

de printemps en date du 27 février contenant chacune de ces matières actives, en plus de 

renseignements sur la famille chimique et le statut de réévaluation. Pour obtenir des conseils sur 

les matières actives homologuées pour des mauvaises herbes spécifiques, le lecteur doit 

consulter les étiquettes des produits dans la base de données des étiquettes de l’ARLA : 

https://www.canada.ca/fr/sante-canada/services/securite-produits-consommation/pesticides-lutte-

antiparasitaire.html ainsi que les guides provinciaux sur la production des cultures. 

 

 

 

https://www.canada.ca/fr/sante-canada/services/securite-produits-consommation/pesticides-lutte-antiparasitaire.html
https://www.canada.ca/fr/sante-canada/services/securite-produits-consommation/pesticides-lutte-antiparasitaire.html
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps  

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

2,4-D nombreux produits acide phénoxycarboxylique 4 auxine synthétique H (REV2017-08) 

2,4-D (y compris le blé 

dur) 
30061 acide phénoxycarboxylique 4 auxine synthétique H (REV2017-08) 

2,4-D + bromoxynil 28123, 30372 
acide phénoxycarboxylique + 

nitrile 
4 + 6 

auxine synthétique + inhibition 

de la photosynthèse dans le 

photosystème II site B 

H (REV2017-08) + 

RES 

2,4-D + bromoxynil (y 

compris le blé dur) 

22659, 28779, 28853, 28947, 

29513, 30005 

acide phénoxycarboxylique + 

nitrile 
4 + 6 

auxine synthétique + inhibition 

de la photosynthèse dans le 

photosystème II site B 

H (REV2017-08) + 

RES 

2,4-D + bromoxynil + 

fluroxypyr (y compris le 

blé dur) 

30690 

acide phénoxycarboxylique + 

nitrile + acide pyridine 

carboxilique 

4 + 6 + 4 

auxine synthétique + inhibition 

de la photosynthèse dans le 

photosystème II site B + auxine 

synthétique 

H (REV2017-08) + 

RES +RE 

2,4-D + dicamba + 

mécoprop-P 
27856, 27987 

acide phénoxycarboxylique + 

acide benzoique + acide 

phénoxycarboxylique 

4 + 4 + 4 
auxine synthétique + auxine 

synthétique + auxine synthétique 

H (REV2017-08) + H 

+ H 

2,4-D + dichlorprop-P 
29660, 29664, 30103, 30111, 

30112, 

acide phénoxycarboxylique + 

acide phénoxycarboxylique 
4 + 4 

auxine synthétique + auxine 

synthétique 
H (REV2017-08) + H 

… suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

2,4-D + fluroxypyr 30077, 31626, 31673,  
acide phénoxycarboxylique + 

acide pyridine carboxilique 
4 + 4 

auxine synthétique + auxine 

synthétique 

H (REV2017-08) + 

RE 

2,4-D + glyphosate (y 

compris le blé dur) 
25898, 30958, 30960 

acide phénoxycarboxylique + 

glycine 
4 + 9 

auxine synthétique + inhibition 

de 5-enolypyruvyl-shikimate-3-

phosphate synthase (EPSPS) 

H (REV2017-08) + H 

2,4-D + imazamox (pour 

utilisation sur le blé 

Clearfield® seulement) 

27879 
 acide phénoxycarboxylique + 

imidazolinone 
4 + 2 

auxine synthétique + inhibition 

de l'acétolactate synthase (ALS) 

ou acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) 

H (REV2017-08) + H 

2,4-D + picloram 14167 
acide phénoxycarboxylique + 

acide pyridinecarboxylique 
4 + 4 

auxine synthétique + auxine 

synthétique 
H (REV2017-08) + H 

2,4-D + pyraflufen-éthyl 

(y compris le blé dur) 
32111, 29051 

acide phénoxycarboxylique + 

acide phénoxycarboxylique 
4 + 14 

auxine synthétique + inhibition 

de la protoporphyrinogène 

oxydase (Protox, PPO) 

H (REV2017-08) + H 

2,4-DB 27910, 27911, 27912,  acide phénoxycarboxylique 4 auxine synthétique H (RVD2019-01) 

 bentazon (bendioxide) 

(excluant le blé dur) 

12221, 32661, 32827, 33011, 

33282 
benzothiadiazinone 6 

inhibition de la photosynthèse au 

photosystème II site B 
H 

… suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

bicyclopyrone + 

bromoxynil (y compris le 

blé dur) 

32681 tricétone + nitrile 27 + 6 

inhibition de la 4-

hydroxyphényl-pyruvate-

dioxygénase (4-HPPD) + 

inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II siteB 

R + RES 

bromoxynil 18001, 25791 nitrile 6 
inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II site B 
RES 

bromoxynil nombreux produits nitrile 6 
inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II site B 
RES 

bromoxynil + fluroxypyr 

+ MCPA (y compris le blé 

dur) 

30691 

nitrile + acide pyridine 

carboxilique + acide 

phénoxycarboxylique 

6 + 4 + 4  

inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II site B + 

auxine synthétique + auxine 

synthétique 

RES + H + RE 

bromoxynil + MCPA (y 

compris le blé dur) 
nombreux produits 

nitrile + acide 

phénoxycarboxylique 
6 + 4 

inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II site B + 

auxine synthétique 

RES + RE 

… suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

bromoxynil + fénoxaprop-

p-éthyl + pyrasulfotole (y 

compris le blé dur) 

29367 

nitrile + 

aryloxyphénoxypropionate FOP 

+ pyrazole6 

6 + 1 + 276 

inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II site B + 

nhibition de l'acétyl-coenzyme A 

carboxylase (ACCase) + 

inhibition de la 4-

hydroxyphényl-pyruvate-

dioxygénase (4-HPPD)6 

RES+ H + H 

bromoxynil +fluroxypyr +  

pyrasulfotole (y compris 

le blé dur) 

33248 
nitrile + acide pyridine 

carboxilique +  pyrazole6 
6 + 4 + 276 

inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II site B + 

auxine synthétique +  inhibition 

de la 4-hydroxyphényl-pyruvate-

dioxygénase (4-HPPD)6 

RES + RE + H 

bromoxynil + 

pyrasulfotole (y compris 

le blé dur) 

28738, 29051, 29214, 32260 nitrile +  pyrazole6 6 + 276 

inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II site B + 

inhibition de la 4-

hydroxyphényl-pyruvate-

dioxygénase (4-HPPD)6 

RES + H 

bromoxynil + pyraflufen-

éthyl 
32528 nitrile + phénylpyrazole 6 + 14 

inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II site B + 

inhibition de la 

protoporphyrinogène oxydase 

(Protox, PPO) 

RES + H 

… suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

bromoxynil + 

pyrasulfotole + 

thiencarbazone-méthyl (y 

compris le blé dur) 

29584, 31992, 32607, 33239 

nitrile + tricétone + 

sulfonylaminocarbonyl-

triazolinone 

6 + 27 + 2 

inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II site B + 

inhibition de la 4-

hydroxyphényl-pyruvate-

dioxygénase (4-HPPD) + 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

RES + H + H 

carfentrazone-éthyl 28573, 33127 triazolinone 14 

inhibition de la 

protoporphyrinogène oxydase 

(Protox, PPO) 

H 

carfentrazone-éthyl + 

florasulam + 

flucarbazone-sodium 

(excluant le blé dur) 

33273 

triazolinone + triazolopyrimidine 

+ sulfonylaminocarbonyl-

triazolinone 

14 + 2 + 2 

inhibition de la 

protoporphyrinogène oxydase 

(Protox, PPO) + inhibition de 

l'acétolactate synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) + inhibition de 

l'acétolactate synthase (ALS) ou 

acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) 

H + RE + RE 

carfentrazone-éthyl + 

pyroxasulfon (excluant le 

blé dur) 

32292 triazolinone + isoxazoline 14 + 15 

inhibition de la 

protoporphyrinogène oxydase 

(Protox, PPO) + inhibition de la 

mitose 

H + H 

... suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

chlorsulfuron (y compris 

le blé dur) 
17245 sulfonylurée 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

H 

clodinafop-propargyl (y 

compris le blé dur) 
nombreux produits aryloxyphénoxypropionate FOP 1 

inhibition de l'acétyl-coenzyme 

A carboxylase (ACCase) 
RE 

clodinafop-propargyl + 

fluroxypyr (y compris le 

blé dur) 

31434 
aryloxyphénoxypropionate FOP 

+ acide pyridine carboxilique 
1 + $ 

inhibition de l'acétyl-coenzyme 

A carboxylase (ACCase) + 

auxine synthétique 

RE + RE 

clodinafop-propargyl + 

pinoxaden (y compris le 

blé dur) 

31674 
aryloxyphénoxypropionate FOP 

+ phenylpyrazoline ('DEN')  
1 + 1 

inhibition de l'acétyl-coenzyme 

A carboxylase (ACCase) + 

inhibition de l'acétyl-coenzyme 

A carboxylase (ACCase) 

RE + H 

clopyralide 

23545, 32265, 32336, 32415, 

32422, 32423, 32795, 32898, 

33114 

acide pyridine-carboxylique 4 
auxine synthétique + auxine 

synthétique 
H + H 

clopyralide + fluroxypyr 

(y compris le blé dur) 
30456, 32359 

acide pyridine-carboxylique + 

acide pyridine-carboxylique 
4 + 4 auxine synthétique H + RE  

… suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

clopyralide + fluroxypyr + 

MCPA (y compris le blé 

dur) 

31727 

acide pyridine-carboxylique + 

acide pyridine-carboxylique + 

acide phénoxycarboxylique 

4 + 4 + 4 
auxine synthétique + auxine 

synthétique + auxine synthétique 
H + RE+ H 

clopyralide + fluroxypyr + 

MCPA (y compris le blé 

dur) 

22764, 25464, 27032, 29465, 

30914, 31428 

acide pyridine-carboxylique + 

acide phénoxycarboxylique 
4 + 4 

auxine synthétique + auxine 

synthétique 
H + H 

dicamba  nombreux produits acide benzoique 4 
auxine synthétique + auxine 

synthétique 
H + RE 

dicamba + fluroxypyr (y 

compris le blé dur) 
29450 

acide benzoique + acide pyridine 

carboxilique 
4 + 4 

auxine synthétique + auxine 

synthétique 
H + RE 

dicamba + glyphosate 21572, 27200, 30870 acide benzoique + glycine 4 + 9 

auxine synthétique + inhibition 

de 5-enolypyruvyl-shikimate-3-

phosphate synthase (EPSPS) 

H + H 

dicamba  + MCPA 16545, 27856 
acide benzoique + acide 

phénoxycarboxylique 
4 + 4 

auxine synthétique + auxine 

synthétique 
H + H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

dicamba  + MCPA + 

mécoprop 

27790, 27856, 27892, 28028, 

28761 

acide benzoique + acide 

phénoxycarboxylique + acide 

phénoxycarboxylique 

4 + 4 + 4 
auxine synthétique + auxine 

synthétique + auxine synthétique 
H + H + H 

dicamba + thifensulfron-

méthyl  (y compris le blé 

dur) 

29515 acide benzoique + sulfonylurée 4 + 2 

auxine synthétique + inhibition 

de l'acétolactate synthase (ALS) 

ou acétohydroxy acide synthase 

(AHAS)  

H + H  

dicamba + thifensulfron-

méthyl + tribenuron-

méthyl (y compris le blé 

dur) 

28836, 28894, 29556, 30027, 

29939 

acide benzoique + sulfonylurée + 

sulfonylurée 
4 + 2 + 2 

auxine synthétique + inhibition 

de l'acétolactate synthase (ALS) 

ou acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) + inhibition de 

l'acétolactate synthase (ALS) ou 

acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) 

H + H + H 

dicamba + tribenuron 

méthyl (y compris le blé 

dur) 

28872, 29989, 32995, 33039 acide benzoique + sulfonylurée 4 + 2 

auxine synthétique + inhibition 

de l'acétolactate synthase (ALS) 

ou acétohydroxy acide synthase 

(AHAS)  

H + H  

dichlorprop-P + MCPA + 

mecoprop-P (y compris le 

blé dur) 

29662 

acide phénoxycarboxylique  + 

acide phénoxycarboxylique + 

acide phénoxycarboxylique 

4 + 4 + 4 
auxine synthétique + auxine 

synthétique + auxine synthétique 
H + H + H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

fénoxaprop-P (y compris 

le blé dur) 
nombreux produits aryloxyphénoxypropionate FOP 1 

inhibition de l'acétyl-coenzyme 

A carboxylase (ACCase) 
H 

florasulam (y compris le 

blé dur) 
nombreux produits triazolopyrimidine 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) 

RE 

florasulam + halauxifen-

méthyl (y compris le blé 

dur) 

31304 
triazolopyrimidine + 

arylpicolinate 
2 + 4 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) + auxine synthétique 

RE + H 

florasulam + MCPA (y 

compris le blé dur) 
28804 

triazolopyrimidine + acide 

phénoxycarboxylique 
2 +4 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) +auxine synthétique 

RE + H 

florasulam + fluroxypyr (y 

compris le blé dur) 
 29286, 29953, 31646, 33289 

triazolopyrimidine + acide 

pyridine carboxilique 
2 + 4 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) + auxine synthétique 

RE + RE 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

florasulam + fluroxypyr + 

MCPA (y compris le blé 

dur) 

32099 

triazolopyrimidine + acide 

pyridine carboxilique + acide 

phénoxycarboxylique 

2 + 4 + 4 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) + auxine synthétique + 

auxine synthétique 

RE + RE + H 

florasulam + pinoxaden 

(excluant le blé dur) 
29138 

triazolopyrimidine + 

phenylpyrazoline ('DEN')  
2 + 1 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) + inhibition de l'acétyl-

coenzyme A carboxylase 

(ACCase) 

RE + H 

florasulam + tribenuron-

méthyl (y compris le blé 

dur) 

32758 
triazolopyrimidine + 

sulfonylurée 
2 + 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) + inhibition de 

l'acétolactate synthase (ALS) ou 

acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) 

RE + H 

flucarbazone-sodium (y 

compris le blé dur) 

26447, 26448, 29558, 30342, 

30430, 32602, 32941, 33258 

sulfonylaminocarbonyl-

triazolinone 
2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

RE 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

flucarbazone-sodium 

(excluant le blé dur) 
29500, 

sulfonylaminocarbonyl-

triazolinone 
2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

RE 

flucarbazone-sodium + 

fluroxypyr (y compris le 

blé dur) 

30580 

sulfonylaminocarbonyl-

triazolinone + acide pyridine 

carboxilique 

2 + 4 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) + auxine 

synthétique 

RE + RE 

flucarbazone-sodium + 

tribenuron-méthyl 

(excluant le blé dur) 

30663 
sulfonylaminocarbonyl-

triazolinone + sulfonylurée 
2 + 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) + 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

RE + H 

flumioxazine 29230, 29235 N-phénylphtalimide 14 

inhibition de la 

protoporphyrinogène oxydase 

(Protox, PPO) 

H 

flumioxazine + 

pyroxasulfone 
31117, 33116 

N-phénylphtalimide + 

isoxazoline 
14 + 15 

inhibition de la 

protoporphyrinogène oxydase 

(Protox, PPO) + inhibition de la 

mitose 

H + H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

fluroxypyr (y compris le 

blé dur) 
nombreux produits acide pyridine carboxilique 4 auxine synthétique RE 

fluroxypyr + halauxifen-

méthyl (y compris le blé 

dur) 

31303, 33262 
acide pyridine carboxilique + 

arylpicolinate 
4 + 4 

auxine synthétique + auxine 

synthétique 
RE 

fluroxypyr +  pinoxaden 30391 
acide pyridine carboxilique + 

phenylpyrazoline ('DEN')  
4 + 1 

auxine synthétique + inhibition 

de l'acétyl-coenzyme A 

carboxylase (ACCase) 

RE + H 

fluroxypyr + pyroxsulam 

(y compris le blé dur) 
33028 

acide pyridine carboxilique + 

triazolopyrimidine 
4 + 2 

auxine synthétique + inhibition 

de l'acétolactate synthase (ALS) 

ou acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) 

RE + H 

fluroxypyr + 

thifensulfron-méthyl (y 

compris le blé dur) 

32143 
acide pyridine carboxilique + 

sulfonylurée 
4 + 2 

auxine synthétique + inhibition 

de l'acétolactate synthase (ALS) 

ou acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) 

RE + H 

glyphosate (présent sous 

form de sel de 

diméthylamine) 

nombreux produits glycine 9 

inhibition de 5-enolypyruvyl-

shikimate-3-phosphate synthase 

(EPSPS) 

H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

glyphosate (présent sous 

form de sel 

d'isopropylamine) 

nombreux produits glycine 9 

inhibition de 5-enolypyruvyl-

shikimate-3-phosphate synthase 

(EPSPS) 

H 

glyphosate (présent sous 

form de sel 

d'isopropylamine et de sel 

potassium) 

nombreux produits glycine 9 

inhibition de 5-enolypyruvyl-

shikimate-3-phosphate synthase 

(EPSPS) 

H 

glyphosate (présent sous 

form de sel potassium) 
nombreux produits glycine 9 

inhibition de 5-enolypyruvyl-

shikimate-3-phosphate synthase 

(EPSPS) 

H 

halauxifen-méthyl (y 

compris le blé dur) 
31304, 31305 arylpicolinate 4 auxine synthétique H 

halauxifen-méthyl + 

pyroxulam (y compris le 

blé dur) 

32520 
arylpicolinate + 

triazolopyrimidine 
4 + 2  

auxine synthétique + inhibition 

de l'acétolactate synthase (ALS) 

ou acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) 

H + H  

imazamethabenz-méthyl 

(y compris le blé dur) 
21032, 29618 imidazolinone 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

imazamox (pour 

utilisation sur le blé 

Clearfield® seulement) 

26705 imidazolinone 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

H 

 linuron   15544, 16279, 20193 urée 7 

inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II site A 

(comportement différent du 

groupe 5) 

RES* 

MCPA (présent sous 

forme de sels d'amine: 

diéthanolamine, 

diméthylamine ou 

d'amines mélangées) (y 

compris le blé dur) 

8211, 27030 acide phénoxycarboxylique 4 auxine synthétique H 

MCPA (présent sous 

forme de sels d'amine: 

diéthanolamine, 

diméthylamine ou 

d'amines mélangées) 

nombreux produits acide phénoxycarboxylique 4 auxine synthétique H 

MCPA (présent sous 

forme de sel de 

potassium) + MCPB 

(présent sous forme de sel 

de sodium) 

22003, 24336, 26488, 29582 acide phénoxycarboxylique 4 + 4 auxine synthétique H + H  

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

MCPA + pyraflufen-éthyl 32112 
acide phénoxycarboxylique + 

phénylpyrazole 
4 + 4 

auxine synthétique = inhibition 

de la protoporphyrinogène 

oxydase (Protox, PPO) 

H + H  

mécoprop 27824, 27891, 28563 acide phénoxycarboxylique 4 auxine synthétique H 

mesosulfuron-méthyl (y 

compris le blé dur) 
29707 sulfonylurée 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) 

H 

métribuzine nombreux produits triazinone 5 
inhibition de la photosynthèse 

dans le photosystème II site A 
H 

metsulfuron-méthyl (y 

compris le blé dur) 
nombreux produits sulfonylurée 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) 

H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

metsulfuron-méthyl + 

fluroxypyr + 

thifensulfron-méthyl (y 

compris le blé dur) 

31685 
sulfonylurée + acide pyridine 

carboxilique + sulfonylurée 
2 + 4 +2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) + auxine synthétique + 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

H + RE + H 

metsulfuron-méthyl + 

pyroxsulam + 

thifensulfron-méthyl + 

tribenuron-méthyl (y 

compris le blé dur) 

32575, 32576, 32579, 32580  

sulfonylurée + 

triazolopyrimidine + 

sulfonylurée + sulfonylurée 

2 + 2 + 2 + 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) + inhibition de 

l'acétolactate synthase (ALS) ou 

acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) + inhibition de 

l'acétolactate synthase (ALS) ou 

acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) + inhibition de 

l'acétolactate synthase (ALS) ou 

acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) 

H + H + H + H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

metsulfuron-méthyl + 

quinclorac + 

thifensulfuron-méthyl +  

tribenuron-méthyl (y 

compris le blé dur) 

30583 

sulfonylurée + acide 

quinolinecarboxylique + 

sulfonylurée + sulfonylurée 

2 + 4 + 2 + 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) + auxine synthétique + 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) + 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

H + H + H + H 

metsulfuron-méthyl + 

thifensulfuron-méthyl +  

tribenuron-méthyl (y 

compris le blé dur) 

29262, 29579 
sulfonylurée + sulfonylurée + 

sulfonylurée 
2 + 2 + 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) + inhibition de 

l'acétolactate synthase (ALS) ou 

acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) + inhibition de 

l'acétolactate synthase (ALS) ou 

acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) 

H + H + H  

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

metsulfuron-méthyl +  

tribenuron-méthyl (y 

compris le blé dur) 

29212, 29929, 31873 sulfonylurée + sulfonylurée  2 + 2  

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou 

acétohydroxyacide synthase 

(AHAS) + inhibition de 

l'acétolactate synthase (ALS) ou 

acétohydroxy acide synthase 

(AHAS)  

H + H  

picolinafen (y compris le 

blé dur) 
27291 pyridinecarboxamide 12 

inhibition de la phtoène 

désaturase (PDS) 
H 

pinoxaden (y compris le 

blé dur) 
28150, 28642 phenylpyrazoline ('DEN')  1 

inhibition de l'acétyl-coenzyme 

A carboxylase (ACCase) 
H 

pinoxaden 32448 phenylpyrazoline ('DEN')  1 
inhibition de l'acétyl-coenzyme 

A carboxylase (ACCase) 
H 

pinoxaden (excluant le blé 

dur) 
30341 phenylpyrazoline ('DEN')  1 

inhibition de l'acétyl-coenzyme 

A carboxylase (ACCase) 
H 

pyrasulfotole (y compris 

le blé dur) 
28736 pyrazole6 276 

inhibition de la 4-

hydroxyphényl-pyruvate-

dioxygénase (4-HPPD)6 

H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

pyroxsulam (y compris le 

blé dur) 

28887, 29985, 31061, 31916, 

31932, 32068, 33290 
triazolopyrimidine 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

H 

pyroxsulam + 

thifensulfuron-méthyl (y 

compris le blé dur) 

33015, 33016 
triazolopyrimidine + 

sulfonylurée 
2 + 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) + 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS)  

H + H  

pyroxsulam + 

thifensulfron-méthyl + 

tribenuron-méthyl (y 

compris le blé dur) 

32120, 32121, 32577, 32578 
triazolopyrimidine + 

sulfonylurée + sulfonylurée 
2 + 2 + 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) + 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) + 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

H + H + H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

pyroxsulam + tribenuron-

methyl (y compris le blé 

dur) 

32739, 32740 
triazolopyrimidine + 

sulfonylurée 
2 + 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) + 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

H + H 

pyroxasulfone (excluant le 

blé dur) 
30572 isoxazoline 15 inhibition de la mitose H 

quinclorac (y compris le 

blé dur) 

25118, 31365, 31539, 31753, 

32138, 32213, 33322 
acide quinolinecarboxylique 4 auxine synthétique H 

quinclorac + 

thifensulfron-méthyl + 

tribenuron-méthyl (y 

compris le blé dur) 

28349, 28622 
acide quinolinecarboxylique + 

sulfonylurée + sulfonylurée 
4 + 2 + 2 

auxine synthétique + inhibition 

de l'acétolactate synthase (ALS) 

ou acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) + inhibition de 

l'acétolactate synthase (ALS) ou 

acétohydroxy acide synthase 

(AHAS) 

H + H + H 

salflufenacil (y compris le 

blé dur) 
29368, 31468, 31469 pyrimidinedione 14 

inhibition de la 

protoporphyrinogène oxydase 

(Protox, PPO) 

H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

thiencarbazone-méthyl (y 

compris le blé dur) 

29070, 29213, 29511, 29512, 

31735, 31894, 31990, 32908 

sulfonylaminocarbonyl-

triazolinone 
2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

H 

thifensulfron-méthyl + 

tribenuron-méthyl (y 

compris le blé dur) 

nombreux produits sulfonylurée + sulfonylurée 2 + 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) + 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

H + H 

tralkoxydime (y compris 

le blé dur) 
nombreux produits cyclohexanedione 'DIM' 1 

inhibition de l'acétyl-coenzyme 

A carboxylase (ACCase) 
H 

triallate (y compris le blé 

dur) 
16759, 25112 thiocarbamate 8 

inhibition de la synthèse des 

lipides; non inhibition de 

l'ACCase 

H 

triallate + trifluraline (y 

compris le blé dur) 
19521 thiocarbamate + dinitroaniline 8 + 3 

inhibition de la synthèse des 

lipides; non inhibition de 

l'ACCase + inhibition de 

l'assemblage de microtubules 

H + H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Ingrédient actif1   Numéros d'homologation  Famille chimique2   
Groupe de 

résistance2   
 Site d'action2   

Statut de 

réévaluation 

(Document de 

réévaluation)3 

tribénuron-méthyl (y 

compris le blé dur) 
nombreux produits sulfonylurée 2 

inhibition de l'acétolactate 

synthase (ALS) ou acétohydroxy 

acide synthase (AHAS) 

H 

 trifluraline (pour 

utilisation dans le système 

de production de blé 

Héritage) 

14545 dinitroaniline 3 
inhibition de l'assemblage de 

microtubules 
H 

 trifluraline   17223 dinitroaniline 3 
inhibition de l'assemblage de 

microtubules 
H 

 trifluraline (y compris le 

blé dur) 

18612, 19521, 21742, 22744, 

28289 
dinitroaniline 3 

inhibition de l'assemblage de 

microtubules 
H 

Régulateurs de croissance des plantes (RCP) 

chlorméquat-chlorure 

(régulateur de croissance) 

(y compris le blé dur) 

31462 régulateur de croissance S/O 

Pour le traitement du blé de 

produire des tiges plus courtes, 

plus épaisses et plus solides afin 

d'obtenir une meillure résistance 

à la verse 

H 

…suite 
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Tableau 12. Herbicides et bioherbicides homologués au Canada pour la lutte contre les mauvaises herbes du blé de printemps 

(suite) 

Notes : 

1Source : Base de données sur les étiquettes de l'Agence de réglementation de la lutte antiparasitaire (http://www.hc-sc.gc.ca/cps-spc/pest/registrant-

titulaire/tools-outils/label-etiq-fra.php). La liste comprend tous les ingrédients actifs qui étaient homologués au 15 février 2019. Bien que tous les efforts 

aient été déployés pour s'assurer que tous les herbicides, bioherbicides et régulateurs de croissance des plantes homologués au Canada pour  le blé de printemps 

ont été inclus dans cette liste, certains ingrédients actifs ou produits peuvent avoir été omis par inadvertance. La terme «nombreux produits» est utilisé s'il existe 

plus de dix produits homologués  pour un ingrédient actif. Les préparations commerciales qui renferment cette matière active peuvent ne pas toutes être 

homologuées pour cette culture. L'étiquette indique le mode d'emploi autorisé du pesticide et doit être consultée pour savoir comment appliquer le produit. Il ne 

faut pas se fier aux renseignements du présent tableau pour prendre des décisions concernant l'application des pesticides ou leur utilisation.  

2Source: Weed Science Society of America (WSSA). Herbicide Site of Action  Classification list (dernière modification 5 décembre 2018) http://wssa.net (site 

consulté le  28 janvier 2019) 

3 État de réévaluation de l'ARLA tel que publié dans les notes de réévaluation de l'ARLA REV2018 -06, Plan de travail des réévaluations et des examens 

spéciaux de l'Agence de réglementation de la lutte antiparasitaire pour les années 2018 à 2023, notes de réévaluation de l'ARLA REV2018 -17 Début de 

l'évaluation des risques cumulatifs pour la santé - N-méthylcarbamates et autres documents de réévaluation: H - homologation complète, RE (cases jaunes) - 

réévaluation en cours, RES (cases jaunes) - examen spécial en cours, RES* (cases jaunes) - réévaluation et examen spécial en cours. Autres codes utilisés: RU 

(cases rouges) - révocation de l'utilisation par le titulaire de l'homologation, AG (cases rouges) - abandon graduel de l'utilisation dû à la réévaluation par l'ARLA. 

4Source: Insecticide Resistance Action Committee. IRAC MoA Classification Scheme (Version 9.1; décembre 2019) (excluant les phéromones) (www.irac-

online.org) (site consulté le 28 janvier 2019). 

5Selon la publication du Gouvernement du Canada: Avis à toute personne qui utilise le bromure de méthyle: juin 2017  https://www.canada.ca/fr/environnement-

changement-climatique/services/registre-environnemental-loi-canadienne-protection/avis-utilise-bromure-methyle-juin-2017.html.  

6Source: National Center for Biotechnology Information: Pyrasulfotole https://pubchem.ncbi.nlm.nih.gov/compound/Pyrasulfotole#section=Top;Non encore 

classée dans la liste de classification des sites d'action des herbicides de la Société américaine des plantes adventices (SOA) 
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Ressources   

Ressources relatives à la lutte intégrée et à la gestion intégrée du blé 
de printemps au Canada  

 

Alberta Agriculture and Forestry. Crops Publications. 

www1.agric.gov.ab.ca/$department/deptdocs.nsf/all/agdex3882 

 

Centre de référence en agriculture et agroalimentaire du Québec (CRAAQ). www.craaq.qc.ca  

 

Commission Canadienne des Grains. Guide officiel du classement des grains. 

https://www.grainscanada.gc.ca/fr/qualite-grains/guide-officiel-classement-grains/index.html 

 

Gouvernement du Canada. Il n'aura fallu qu'une seule graine - l'odyssée heureuse du blé 

Marquis au Canada depuis ses origines en Ukraine / par Stephan Symko. ISBN: 978-0-660-

03585-7. Cat. No. A22-197/1999E-PDF. 85 p. 

http://publications.gc.ca/site/fra/9.804661/publication.html 

 

Manitoba Agriculture. Field Crop Production Guide. 90 p.  

https://www.gov.mb.ca/agriculture/crops/guides-and-publications/#fcpg 

 

Manitoba Agriculture. (2018). Guide to Field Crop Protection. Weeds, Plant diseases, Insects. 

647 pp. https://www.gov.mb.ca/agriculture/crops/guides-and-publications/#fcpg 

 

Manitoba Agriculture. Field Scouting Guide.  

https://www.gov.mb.ca/agriculture/crops/guides-and-publications/#fcpg 

 

Ministère de l’Agriculture, de l’Alimentation et des Pêcheries du Québec. Protection des 

Cultures. 

www.mapaq.gouv.qc.ca/fr/Productions/Protectiondescultures/Pages/Protectiondescultures.aspx 

 

Ontario Cereal Crops Committee. (2019). Ontario Spring Cereal Performance, Trials 2014-

2018. 

http://www.gocereals.ca/index.php 

 

Organisation des Nations Unies pour l’alimentation et l’agriculture. FAOSTAT. Valeur de la 

Production Agricoles : Canada. http://www.fao.org/faostat/fr/#data/QV 

 

Prairie Pest Monitoring Network Blog. https://prairiepestmonitoring.blogspot.com 

 

Santé Canada, Agence de réglementation de la lutte antiparasitaire. Pesticides et lutte 

antiparasitaire. www.hc-sc.gc.ca/cps-spc/pest/index-fra.php 

 

Statistique Canada. www.statcan.gc.ca  

http://www1.agric.gov.ab.ca/$department/deptdocs.nsf/all/agdex3882
http://www.craaq.qc.ca/
https://www.grainscanada.gc.ca/fr/qualite-grains/guide-officiel-classement-grains/index.html
https://www.gov.mb.ca/agriculture/crops/guides-and-publications/#fcpg
https://www.gov.mb.ca/agriculture/crops/guides-and-publications/#fcpg
https://www.gov.mb.ca/agriculture/crops/guides-and-publications/#fcpg
http://www.mapaq.gouv.qc.ca/fr/Productions/Protectiondescultures/Pages/Protectiondescultures.aspx
http://www.gocereals.ca/index.php
http://www.fao.org/faostat/fr/#data/QV
https://prairiepestmonitoring.blogspot.com/
http://www.hc-sc.gc.ca/cps-spc/pest/index-fra.php
http://www.statcan.gc.ca/
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Spécialistes provinciaux et coordonnateurs provinciaux du Programme des pesticides à usage 
limité 

Province Ministère Spécialiste de la culture 
Coordinateur du Programme 

des pesticides à usage limité 

 

Alberta 

 

Alberta Agriculture and Forestry  

 

Clair Langlois, Crop Extension Specialist 

 

Gayah Sieusahai 

www.alberta.ca/ministry-agriculture-

forestry.aspx 

clair.langlois@gov.ab.ca  gayah.sieusahai@gov.ab.ca  

    
 

Ron Pidskalny 

    Prairie Minor Use Consortium 

    
(Alberta, Saskatchewan and 

Manitoba) 

    pidskaln@gmail.com 

      

 

Saskatchewan Saskatchewan Ministry of Agriculture Mitchell Japp,  Cereal Crop Specialist Carter Peru 

www.saskatchewan.ca/government/government-

structure/ministries/agriculture  

mitchell.japp@gov.sk.ca  carter.peru@gov.sk.ca  

 

Manitoba 

 

Manitoba Agriculture 

 

Anne Kirk,  Cereal Crop Specialist 

 

Pratisara Bajracharya 

www.gov.mb.ca/agriculture/  anne.kirk@gov.mb.ca  

 

pratisara.bajracharya@gov.mb.ca 

  Earl Bergen, Farm Production Extension Specialist   

  earl.bergen@gov.mb.ca    

  Rejean Picard, Farm Production Extension Specialist   

  rejean.picard@gov.mb.ca    

      

 

http://www.alberta.ca/ministry-agriculture-forestry.aspx
http://www.alberta.ca/ministry-agriculture-forestry.aspx
mailto:clair.langlois@gov.ab.ca
mailto:gayah.sieusahai@gov.ab.ca
mailto:pidskaln@gmail.com
http://www.saskatchewan.ca/government/government-structure/ministries/agriculture
http://www.saskatchewan.ca/government/government-structure/ministries/agriculture
mailto:mitchell.japp@gov.sk.ca
mailto:carter.peru@gov.sk.ca
http://www.gov.mb.ca/agriculture/
mailto:anne.kirk@gov.mb.ca
mailto:pratisara.bajracharya@gov.mb.ca
mailto:earl.bergen@gov.mb.ca
mailto:rejean.picard@gov.mb.ca
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Associations provinciales des producteurs de blé  

 

Agricultural Producers Association of Saskatchewan: https://apas.ca/ 

 

Alberta Wheat commission (AWC) : http://www.albertawheat.com/ 

 

Association pour l’amélioration des sols et des récoltes de l’Ontario (AASRO) : 

www.ontariosoilcrop.org 

 

Atlantic Grains Council : http://www.atlanticgrainscouncil.ca/ 

 

British Columbia Grain Producers Association : www.bcgrain.com  

 

Centre de recherche sur les grains (CÉROM) : www.cerom.qc.ca 

 

Fédération de l’agriculture de l’Ontario : www.ofa.on.ca 

 

Grain Farmers of Ontario : www.gfo.ca 

 

Manitoba Wheat and Barley Growers Association : http://www.mbwheatandbarley.ca/ 

 

Producteurs de Grains du Québec : http://www.pgq.ca/ 

 

The Midge Tolerant Wheat Stewardship Team : www.midgetolerantwheat.ca  

 

Western Canadian Wheat Growers Association : https://wheatgrowers.ca/ 

 

Associations nationales des producteurs de blé  

 

Commission canadienne des grains : https://www.grainscanada.gc.ca/fr/ 

 

Conseil des grains du Canada : https://canadagrainscouncil.ca/ 

 

Fédération canadienne de l’agriculture : www.cfa-fca.ca 

 

G3 Canada Limited : http://www.g3.ca/ 

 

Les Producteurs de grains du Canada : www.ggc-pgc.ca 

 

  

https://apas.ca/
http://www.albertawheat.com/
http://www.ontariosoilcrop.org/
http://www.atlanticgrainscouncil.ca/
http://www.bcgrain.com/
http://www.cerom.qc.ca/
http://www.ofa.on.ca/
http://www.gfo.ca/
http://www.mbwheatandbarley.ca/
http://www.pgq.ca/
http://www.midgetolerantwheat.ca/
https://wheatgrowers.ca/
https://www.grainscanada.gc.ca/fr/
https://canadagrainscouncil.ca/
http://www.cfa-fca.ca/
http://www.g3.ca/
http://www.ggc-pgc.ca/
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Annexe 1  

Définition des termes et des codes de couleur pour les tableaux de présence des ravageurs 

des profils de culture. 

Les tableaux 4, 7 et 10 des profils de culture fournissent de l’information sur la présence respective des 

maladies, des insectes et acariens et des mauvaises herbes par province.  Le code des couleurs utilisées 

dans les cellules des tableaux repose sur trois informations, soit la distribution et la fréquence de 

l’organisme nuisible et la pression exercée par ce dernier dans chaque province, comme il est indiqué 

dans le tableau suivant. 

Présence Renseignements sur la présence Code de 

couleur 

Présent 

Données 

disponibles 

Fréquence Répartition  Pression du ravageur  

Annuelle : Le 
ravageur est 

présent sur 2 ou 

3 années dans 
une région 

donnée de la 

province. 

Étendue : La population des 

ravageurs est généralement établie 
dans les régions productrices de la 

province. Dans une année donnée, 

des éclosions peuvent survenir dans 
n’importe quelle région. 

Ėlevée : Si le ravageur est présent, la 

possibilité de propagation et de perte de 
culture est élevée et des mesures de contrôle 

doivent être mises en œuvre, même s’il 

s’agit de petites populations.  

Rouge 

Modérée : Si le ravageur est présent, la 

possibilité de propagation et de perte de 

culture est modérée ; la situation doit être 
surveillée et des mesures de contrôle 

peuvent être mises en œuvre. 

Orangé 

Faible : Si le ravageur est présent, il cause 

des dommages négligeables aux cultures et 
les mesures de contrôle ne s’avèrent pas 

nécessaires. 

Jaune 

Localisée : Les populations sont 

localisées et se trouvent uniquement 

dans des zones dispersées ou 
limitées de la province. 

Ėlevée voir ci-dessus  Orangé 

Modérée voir ci-dessus Blanc 

Faible voir ci-dessus Blanc 

Sporadique : Le 
ravageur est 

présent 1 année 

sur 3 dans une 
région donnée 

de la province. 

Étendue : voir ci-dessus 

Ėlevée voir ci-dessus  Orangé 

Modérée voir ci-dessus Jaune 

Faible voir ci-dessus Blanc 

Localisée : voir ci-dessus 

Ėlevée voir ci-dessus  Jaune 

Modérée voir ci-dessus Blanc 

Faible voir ci-dessus Blanc 

Données non 

disponibles 

Situation NON préoccupante : Le ravageur est présent dans les zones de croissance des cultures 

commerciales de la province, mais ne cause pas de dommage important. On en sait peu sur sa 

distribution et sa fréquence dans cette province, toutefois, la situation n’est pas préoccupante. 

Blanc 

Situation PRĖOCCUPANTE : Le ravageur est présent dans les zones de croissance des cultures 

commerciales de la province. On en sait peu sur la répartition de sa population et la fréquence des 
éclosions dans cette province. La situation est préoccupante en raison des dommages économiques 

possibles. 

 Bleu 

Non 

présent 
Le ravageur n’est pas présent dans les zones de croissance des cultures commerciales, au meilleur de nos connaissances. Noir 

Données 

non 

déclarées 

On ne trouve pas d’information sur le ravageur dans cette province.  Aucune donnée n’a été déclarée concernant ce 

ravageur. 
Gris 
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